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demain dimanche :

A, BOURGEOIS , rue de l'Hôpital.

Bulletin météorologique — Décembre
Les observations se font à 7 h., 1 h. et 9 h.

OBSERVATOIRE DE NEUCHATEL

K Tenpér. en degrés cent, g p 'M Vent domii, H gj
c «™- MUO- I MAXI- 88 -j » kou- S 3
" KNNB MUM MUM A § c3 CE Q

11 4., 0.4 — 0.4 -*- 2.0723 C var. cal"» couv

Brouillard en bas Gbaumont. Soleil visible
par moments de U heures à 1 heure.

Ha uteurs dn Baromètre réduites à 0
suivant lot données de l'Observatoire

(Hauteur moyenne pour Neuchâtel : TID»»^)

Décembre}) 8 | 7 | 8 9 M 11 !

735 —

730 =-
725 =-

M 720 =-
715 =~ »
710 =_

705 E_

700 ĵ|| | [ I  |
STATION DE CHAUMONT (altit . H28 m.)
lOJ— l.ûl-i- 2.<j |— 2.0J667.6J '- |N. -t lfaibl.1 clair

Durant le jour beau soleil et Alpes visibles.
Brouillard dans la plaine.

7 heures du matin
Altit . Temp. Barom. Vent. Ciel.

11 déc. 1128 - 2.6 667.8 O. Gouv.
Alpes visibles.

Niveau du lac
Du 11 décembre (7 h. du matin). 430 m. 150
Du 12 » » » .  430 m. 130

A l'imprimerie de cette Fenille :
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VENTES AUX ENCHÈRES

Vente aux enchères publiques
lie mardi 15 décembre 1896, à

9 heures du matin, à la Brasserie Bava-
roise, Plaoe Alexis-Marie Piaget, il sera
procédé à la vente par voie d'enchères
publiques des objets ci-après : Des petites
tables dessns marbre, pieds en fonte ; 1
grande tebte; àes chaises pluo-t jo r.c;
des tabourets; 1 régulateur « Vi enne»;
1 pendule antique ; S gi andes glaces ; 1
comptoir dessus marbre ; des tableaux di-
vers ; 1 billard-tombereau avec billes et
29 queues ; 1 piano marque « Lutz » ;
installation du gaz, lyre, etc. ; des riaeaux
mousseline; des bonbonnes kirsch, co-
gnac, absinthe et grenadine en vidange ;
des fûts vermouth , absinthe, bitter, cognac
et rhum en vidange; des verres divers,
chopes, etc.

La vente aura lieu contre argent comp-
tant et conformément aux dispositions de
la loi fédérale sur la poursuite.

Neuchâtel, 9 décembre 4896.
11946 Office des Poursuites.

Le Inndi 14 décembre 1896, dès
9 heures du matin , l'administration de la
faillite du citoyen Charles Matthey, à
Peseux, exposera en vente par voie d'en-
chères publiques un outillage complet de
charron avec deux grands tromw et une
grande quantité de bois de travail et de
charronage. ¦

On exposera en vente, le même jour,
un petit hangar, divers outils de forge,
du vieux fer et d'autres objets.

Corcelles, le 8 décembre 1896.
11895 F.-A. DEBROT , notaire.

Bétail et Muriel rural , à vendre
à CORMONDRECHE

Ensuite de circonstances imprévues, la
vente de bétail et matériel de ferme an-
noncée an domicile de M. Gottfried .Eber-
hard, à Cormondreche, a été avancée et
fixée définitivement à mardi prochain
15 décembre 1S96, à 9 beures dn
malin. 11975

Il sera accordé des facilités de paiement.
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Les étalages pour les Fêtes sont au complet
Grand assortiment de JOUETS d'enfants, cle cadeaux Desserts de tontes espèces, biscômes aux amandes et aux

utiles, depuis l'article ordinaire au plus fin. noisettes, boites de chocolat, oranges, sucreries pour arbres
Jenx , jonets ct poupées en tous genres et à tous prix. de Noël.
Les rayons à prix fixes, à 10, 25, 50, 75 et à 1 fr., sont au Etrennes utiles, grand choix de cadres, albums photogra-

complet pbi»s, albums de poésies, buvards, cassettes, boites à gants,
„ . ., _ .. . ,„,. , „A,„„,„ j = boites à bijoux, nécessaires, boites à mouchoirs, encriers.Potagers, ustensiles de entame, lourneaux à pétrole , d.- p0rtemonnaie, 'sacoches pour dames, à main. '

ners et déjeuners porcelaine et faïence, pour enlan ts. „ ^ .. . ,
Menbles d'enfant» tnhles et chaises Coutellerie en tous genres, couteaux de table, à dessert,meubles d enfants, tables et chaise». à fruits e, à déconper) en écrins et autreS) truelles à gâteauAnimaux en pean, en bois et. en gomme, arches de Noé, cuillères k soupe, poches à soupe , ciseanx, couteaux degrand choix de chariots. poche.
Grand choix de bébés habillés et non habillés, livres d'ima- Immense choix de verrerie, faïence , déjeuners, servicesges et d'histoires. à thé, services à bière, caves à liqueurs , plats à pain.T
T^^,^^^^^matiioas' violons' mnsiqne Chaussures pour dames, messieurs et enfants,

immense choix de jeux de 'famille. en tous genres et à tous prix, depuis l'article
Boîtes de construction en tous genres, cubes, patience, Ordinaire EU plllS fin.

boîtes d'outils, de peinture , de tous prix, soldats de plomb, GmtH en pe|m glacés p Qm. dames et mess{ gants dejeux cte qumes. soie et de Drocneg5 trousses de vovage, parfumerie.Lanternes magiques, chemins de fer , jouets à ressorts, Cartes de félicitations , papeteries" à tous prix, jolies cartesattelages de tous genres. pour catéchumènes, écriteaux bibliques.
Spécialité de boules et autres décorations pour arbres de 

Noël , porte-bougies, bougies (prix spécial pour écoles et Offert aux acheteurs durant les fê tes pour tout achat de
sociétés). 5 fr., jolis chromos et petits carnets. 12009

!gy Sur demande de l'acheteur, la marchandise sera livrée à domicile, ""̂ (f

f smnr&v & FUS *& COMESTIBLES S-
m ™ m
G Fous prions les personnes qui ont l'in- O
g tention de nous donner leurs commandes gw pour repas de Noël et Nouvel-An,

1 de le faire incessamment ôi
U 0
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%»f i J Langoustes Chevreuil Dindes Jambonafins Poissons du lac

I C.rovettes Lièvres "Chapons Poitrines d'oies Marée
1 j Caviar Faisaus Poulardes Saucisses du Gotha Liqueurs I î

Huîtres Perdreaux Canards Terrines de foied 'oies Vins fins
tjB Truffes Canard' sauvag" Oies Conserves Champagne

SI B
53 j Dindes et Volailles truffées, ") , !J?»3 cheTP^uii «t livres, Pi- sur commande P
^a qués et marines. )  M

e-< Q*
O NœSUCXï î XEBlL, O
 ̂ 8, rue des Epancheurs, 8. 11945
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en fl acons e

st bon marché, donne un bon rendement
ke il'ï'ÎM O M f} «t sci conserve indéfiniment. En vente chez : Falk>Ej «à« r ^

l \  jn Ja H Iieirch, négociant, Rochefort.

Vente dejablons
La Commune de Colombier exposera

en vente par voie d'enchères publiques,
aux conditions qni seront préalablempnt
lues, le lundi 14 décembre 1896, dès
3 heures après midi, environ 3600 pieds
de bons rablons , divisés en 3 lots.

Rendez-vous à l'Allée des peupliers.
Colombier , le 10 décembre 1896.

11980 Conseil communal.
On vendra , par voie d'enchères publi-

ques, lundi 14 décembre 1896, dès 2 '/3 h.
après midi, au domicile du citoyen G.
jEbwhardt, k Cormondreche, ce qui suit :
2 canapés. 2 commodes, 1 garde-robes.
2 glaces, 1 régulateur, 1 tablf carrée, 1
dite ?» ouvrages, 1 coalense, 2 tableaux,
7 seilles , 3 chaises, 1 lampe et une va-
che rouge et blanche. 11984

Auvernier, le 10 décembre 1830.
| Office des Poursuites.

ANNONCES DE VENTE

A VENDRE
une Jumen t âgée de 5 ans. burine pour
la course et le trait. S'adresser a M. Ch.
Ruedin fils , Cressier. 119̂ 2

•tout de suite, un joli secrétaire avec mar-
quetterie â l'intérieur, ainsi qu 'une com-
mode, un canapé et une table ronde à
jeux. Le tout en bois dm- poli et presque
entièrement, nenf. En plus quelques jolis
Tableaux. — S'adresser à Corcelles n°86,
2«>o étage. ISOOic

LIBRAIRIE ATTINGER FRÈRES
NETJOHATEL

Almanach Hachette 1897, br. fr. 1.50,
cart. fr. 2.

Lepslus. Arménie et Europe avec 1 carte
de l'Arménie turque, fr. 3. 10

Librairie-Papeterie

ATTINGER FRÈRES
NEUCHATEL

«BAJND ASSORTIIttENTT

OUVRAGES pour ETRENNES
Volumes de luze et volumes bon marché

Livres d'images ponr enfants

cs-i^ -̂israD 0:1=3:0125:
DE

PAPETERIE DE LUXE
Cartes religieuses et de fantaisie

IPOTJR. isroiïr. & NOTJ-VMDL-AJST

CARTES DE VISITE
CALENDRIERS — AGENDAS DE POCHE fil DE BOBBAB

Ecriteaux bibliques — Articles de bureau

MâEOQUINERïE
Albums divers. Buvards. Portemonnaies.

Fournitures pour la peinture

ARTICLES à PEINDRE et à BRULER
en cuir, en bois et en cristal.

Appareils à brûler ei pointes en plaiine

MAGNIFIQUE COLLECTION 
 ̂ -

de 11910
PHOTOGRAPHIES et GRAVURES

religieuses et de fantaisie.
Spéoialité de photographies de Neuohâtel

Hiehe assortiment
de cadres pour photographies

en tons formats et à tons prix.

Grande nouveauté d'objets fantaisie imitation bronze.

8ËNDE ypilIION
Ocq-d'Indo 24. i™

MEUBLES : Secrétaires, Commodes, La-
vabos, Armoires, Pianos, Tables en tons
genres, Lits, Canapés , Fauteuils, Chaises-
longues, Chaises, Tabourets de piano et
autres, Régulateurs et Cartels, Etagères,
Tableaux et Glaces, Livres anciens, etc.

BOUCHERIE-CHARCOTERIE
de Cormondreche

Grand choix de BOTA1DX droits et
courbes, à un prix raisonnable. Toujours
de la belle Graisse de boenf, depuis
35 centimes le demi kilo. 12002c

Se recommande,
Jules HUGUENIN.

(A vendre
On offre à vendre tout de suite , faute

de place, quelques meubles usagés : un
canapé, une armoire avec vitrine , un lit
de bois complet, un lit de fer, une table
noyer à six rallonges, etc.

S'adresser à Mmo Knôry, de 1 à 2 heu-
res, route de la ('.are 1. 12013c

DELACHAUX & NIESTLÉ
NEIJCHATEI. (H.11986N.>

Vient de paraître :

Almanach Hachette 1897
broché i 50
cartonné 2 
relié peau 3 

lu FILMER
Mag-asin de Mercerie

Rue de l'Hôpital 22
recommande son bean choix dp ii ï XTS
DE PEAU en tous genres, qualilé ex-
cellente. GANTS CHAUDS, BAS, bon-
nes LAINES a tricoter, RUCHES,COLS, derniers modèles, Chablons.

Un bel assortiment. 11957



POMMADE CICATRISANTE
Se recommande spécialement contre les rongeurs et les écorchures des enfants,

inflàmriations de la peau , liémorrhoïdes , engelures, etc., etc. — 1 fr. le pot.
Dépôt : Pharmacie Bourgeois. Neuchâtel. (H. 4665 Q.)

PAS DE CAMELOTE
Si mu logiez i M et loi SPENCER, adressez-vous à la maison ie

TOILERIE-COTONNERIE J.-M. SIGRIST
19, rue de l'Hôpital, 19 11993

Pllltiipr On offre à vendre 450 pieds
A U111IGI. de bon fumier de cheval
et vache. S'adresser à Charles Oevaud ,
à Boudry. 14981

ON DEMANDE A ACHETEE

On demande à acheter
On demande à acheter des forêts ou

des domaines de montagne, boisés. Adr.
les offres à l'Agence agricole et viticole.
Avenue du I« Mars 22, Neuchâtel. 11974
MBCH «̂

APPARTEMENTS A LOUER
A louer, pour le 24 juin 1897, faubourg

de la Gare 11, un appartement de 4 piè-
ces, avec cuisine et dépendances. S'adr.
à l'Etude Ed. Junier, notaire, rue
du Mnséa 6 11994

ATTENTION !
A louer, dès maintenant ou pour St-

Jean, un beau logement de 5 pièces et
dépendances. Sadresser au bureau Haa-
sensteiu & Vogler. 12006

A louer, pour Noël, un appartement
de 2 pièces, cuisine et dépendances, situé
à l'Ecluse.

A louer, pour Noël, un appartement
de trois chambres, enisine et dépendan-
ces, poi tion de jardin , aux Fahys.

A vendre de beaux sols à bâtir situés
au-dessus de la ville. 11870

S'adr. Etude Juvet, notaire, Palais 10.

A LOUEE
un logement de 3 chambres, cuisine, bal-
con, jardin et dépendances, et un de 2
chambres, cuisine, jar din. S'adresser à
M"18 veuve Noséda, à Rouge-Teire, près
Saint-Biaise. 11889

Pour la suite des Appartements a
louer, voir la troisième feuille.

CHAMBRES A LOUER
Chambre menblée à louer, se chauffant.

Râteau 4, 2™", à gauche. 12011c
Belle chambre, bien meublée et chauf-

fée, Avenue du I" Mars 4. an 1". 11985
Une jolie chambre avec pension, pour

nn monsieur. Faubourg, ruelle Dupeyrou
no 1. 9809

Jolie chambre meublée, indépendante,
ponr monsieur rangé. Rue Pourtalès 7,
au 1«. 11109

Pour la suite des Chambres à louer,
voir la troisième feuille.

LOCATIONS DIVERSES

A LOUER
tout de suite ou plus tard, nn atelier de
menuisier ou ponr tout autre industrie.
S'adresser Vauseyon 3. 12003c

Café-restaurant à louer
Bans un village dn Val-de-Travers, on

offre à loner, ponr le 23 avril 1897, nne
maison comprenant deux appartements,
dont nn à l'nsage de café-restaurant;
grange, écurie et grand jardin , jeu de
boules, etc. Le tont en très bon état.

Au gré de l'amateur, on serait disposé
à vendre. Conditions faciles et belle si-
tuation. Le bureau Haasenstein & Vogler
indiquera. 11896

A louer, pour Noël, à proximité de la
Place du Marché, une

cour fermée avec cave
ET DÉPENDANCES

pouvant être aménagées au gré des
amateurs. — S'adresser à la Société
technique.

ON DEMANDE A LOUER
On demande à louer, dès le 24

mars 1897, un bel appartem ent
de quatre à cinq chambres, situé
au midi, au 1er ou 2me étage. —
Faire les off res avec prix au no-
taire Brauen, Trésor 5. H6S

SAMEDI 18 DEOÏÏMBRH
dès 6 </ 3 heures dn soir

prêt d l'emporté :

POULET SAUTÉ CHASSEUR.
Tête de vean en tortue.

Tripes à la mode de Caen.
Tripes à la Richelieu.

CHEZ

Albert HAFOTSR
TRAITEUR H954

9, Faubourg de l'Hôpital , 9.

Pain pour oiseaux
Les échaudés ou colifichets parisiens,

la meilleure nourriture des oiseaux, sont
en vente seulement à l'épicerie veuve
Grandjean , rue des Moulins. 12001c

OFFICE DE PHOTOGRAPHIE, NEDCHATEL
«TTM»SIW rR£ nes «VENUE OU PRCWlEa MARS . 20

*̂*" " «MT" -*  ̂«PAREILS COMPLETS

"̂ P NOUVEAUTÉS !
W GflANO CHOIX D'ALBUMS

oSi.3CHEr% PENDU LE RIE
r Watr ei en '0U3 fl enres et tous styles,
W S3$» Bronze, Marbre , EbénUterie,
v E8:7 Marqueterie

W A.jomisr
_.. , . MaisonBijouterie du Grand Hôte, du LacOrfèvrerie NEUCHATEL

i A LA HALLE AUX TISSUS I
.ET.ET7CŒaLAJXSL- i_ î

EXPOSITION GÉNÉRALE
d'un choix considérable d'articles nouvea ux p our CADEA UX

I COFFRETS, SACHETS soie, RIDICULES satin, PANIERS DE FLEURS, EOITES A GANTS
BOITES A BONBONS , PANIERS & CORBEILLES A OUVRAGES

Collection \J.YI 1C£\JI & pour etrennes

COLLECTION superbe de COUSSINS en satin ponr CANAPÉS
à S.QO et 3.25,

T ĵ f \  T T TT| TT\ T T "P| Tl\ Superbe choix de CSOt  ̂ fourrure , COLLETS fourrure,
h l l i i r S r S l rSr PALATINES fourrure , BOA§ fourrure ,
l1 Vf U 11JLIU JLILJ » TOURS SMS COrr fourrure.

800 MANCHONS FOURRURE ZjzZ*
depuis 1.50, 2.—, 2.50, 3.—, 3.50, 6.—, 6.50, 7.50 jusqu 'à 20 fr.

Ponr les fêtes sealemcnt CRAVATES POUR MESSIEURS 65, 75, 85, L- 1.10.

} s<i!gg#^|g_m îg - ifggggii i
Â I JUPONS, CHALES RUSSES 1

(**%! NOUVEAU A GRAND CHOIX POUR ÉTRERIISES \V C\

C^JjS Distribution gratuite à hut acheteur ou client d'un joli calendrier. 7§bW

1 EXPOSITION GÉNÉRALE d'ARTICLES pour ETRENNES f
Aux C3-ra.ndLs 3Y£sig-a.sins *

A LA HALLE A UX TISSUS !
NAf Tl/ V 4 II Foulards satin et cambric pour TABLIERS et OUVRAGES, dessins nouveaux,
'*lf U » El IL à -.30 , —.40, -.«O, I.S5.

10,000 douzaines Mouchoirs de 
^7^2?  ̂ i

depuis —.95, 1.25, 1.50, 1.80, 2.50 ju squ'à 18 fr. !

Mouchoirs batistes, ourlet à jour. — Mouchoirs en boîtes. j .
SE RVIETTE S DE TOILET TE A FR ANGKs ¥lwiTIALES POUR ETREN NE S i

I SERVIETTES ÉTKEMES FOULARDS I I Corsets - Tailles-Blouses
ponr enfants, avec sujets, —.20 et —.25. Sole — Choix unique. JBrSGyS

TA PIS de tab les et de lits. COUVER TURES de laine. DESCEN TES de lits, \
TA PIS au mètre. COUVER TURES de laine. 119M j

TABLIERS I JAQUETTES" JAQUETTES JAQUETTES"! MANTES |
rantalsle droites parisiennes tailleur bretonnes i

nouveauté noires et couleurs . .„ !

r .Tu,. 1 ^±  ̂ ^«i- .l'^gg^ l jgjjr jl

J A LA HALLE AUX TISSUS f^WÊm̂ - -^^m^> •— - — *̂ mM
BOULANGERIE

Wenger-Reinmann
Successeur de S1 WENGER

12, GRAND'RUE , 12

Biscômes de Berne avec ours.
Biscotins même pâte.

Leckerlets de Bâle,
d'après l'ancienne recette de la maison
Péroset, toujours très appréciés par les
amateurs.

Pour de grandes commandes, s'adres-
ser à l'avance.

Même boulangerie, tous les jours de
marché, bon pain noir. Farine fleur
de Berne. 12021



FABRIQUE DE MAROQUINERIE
GEORGES WINTHER

I V E U C  K^Cj3k. TT ES K-

Grand assortiment de maroquinerie en onir de Russie, euir
anglais «* maroquin grain écrasé.

Buvards de voyage, Buvards , Portefeuilles de poche, Porte-
cartes, Porte-monnaie, Trousses de voyage, Nécessaires , Etuis
a ciseaux, Etuis pour photographie», Porte-photographies. Al-
bums pour photographies, Portefeuilles et Rouleaux a musique,
Albums pour poésies.

Nouveaux Psautiers pour l'Eglise indépendante , en reliures
souples et autres.

Dernière nouveauté : CALENDRIER MUSICAL.

PORTE-MONNAIE WINTHER
Spécialité de Serviettes pour avocats , notaires , jeunes filles

et collégiens, en peau extra-forte , aveo rivures de sûreté.

Grand choix de PAPIER A LETTRE, HAUTE-NOUVEAUTÉ
Cartes de félicitations , Agendas-portefeuilles et de bureau, Ca-
lendriers, Ephémérides, Almanachs, etc.

Cartes de visite, depuis i fr. 50 à 5 fr.
Fabrique d'Albums pour photographies non montées.

(Primés à l 'Exposition internationale de photographie, Genève 1893)
Formats *6 X «2, »0 X ««. «4 X 38, 31 X 44, 38 X 49.
Petits Albums pour photographies amateurs, a IO feuillets,

formats 9X 1 %, Carte-Album, et «3 X 18. 11992

I u BIJOUTERIE - ORFÈVRERIE m |
f ET HORLOGERIE B %
â£ * J 'inf orme mon honorable clientèle ainsi que le . " 2Ê
c\ m public en général qu3 mon magasin, situé g Jfc

& y rue de IHôpitai , cn face de l'Hôtel-de-Ville »p g
c\ W est pou rvu d'un grand et riche choix d'objets nou- H M

|y W veaux en bijouterie et orf è vrerie. M \£

$P [j Atelier de réparations 
 ̂ %

al $P Dorure, argenture, nickelage et gravure à la Pj Kg
S w maison. r

 ̂ «̂

j | fl Prompte et soigneuse exécution. — Prix modérés. F M
•j [Jj Se recommande, 11996 tUU XI " F. BOREL-HDNZIKER. |

Phothographie-Agrandissement
J. BREITHAUPT , photographe, Genève

Spécialité d'agrandissements grandeur naturelle, garantis inaltérables; avec unmagnifique cadre, 40 fr. — Le môme, sans cadre, 25 fr. — S'adr. chez M. Studer,dépositaire, rue Saint-Honoré 18. 11999c

¦À «|«tfl[ RAYON SPÉCIAL DE C  ̂J»
âj ifcOSTUMES D'ENFANTS^Ig
"? Jm FORNACHON A CALGEER >&V
£>Wt\ A I A VII IF 11F PARIS ,** Uw&-

Deux jeunes gens
cherchent, pour le Nouvel-An, une cham-
bre meublée, si possible avec pension.
Prix modérés, vu que ce serait pour
longtemps. Adresser les offres par écrit
sous chiffre H. 11978 N. à Haasenstein &
Vogler, Neuchfttel.

Pour la Saint-Jean
on cherche à louer un appartement de
4 à 6 chambres, si possible avec jardin.
Déposer offres contenant indication du
prix, sous chiffre H. 10826 N., au bureau
Haasenstein & Vogler.

Un petit ménage (sans enfant) cherche
un logement de 3-4 chambres, cuisine
claire, en ville, pour la St-Jean 1807. S'adr.
au bureau Haasenstein & Vogler. H847o

OFFRES PS SERVICES

Une jeune fille
Bernoise, sachant faire la cuisine et tous
les travaux du ménage, cherche une place
à la campagne ou en ville. S'adresser à
M»« James Renaud, a, Cortaillod. 11898

Une fille, forte et robuste, cherche place
comme cuisinière ou dans un petit mé-
nage pour tout faire. S'adresser me des
Moulins 51, 3» étage. 11949c

UNE JEUNE FILLE
Wurtembergeoise, de bonne maison, cher-
che place dans une famille de la Suisse
romande, auprès d'enfants ou comme
soutien de la maltresse de la maison.
Elle a principalement à cœur d'apprendre
la langue française, elle ne regarde pas
tant à un grand salaire qu'à une vie de
famille et à un bon traitement. S'adr.,
pour renseignements, à M»» H. Weller,
Villa Magnolia, Montreux. (H. 6446 M.)

PLACES DE DOMESTIQUES

On demande, pour tout de suite, une
cuisinière expérimentée, pour restaurant.
Le bureau Haasenstein & Vogler indi-
quer^ 11983

Une fille de toute moralité, ayant bon
caractère, sachant faire la cuisine et tous
les travaux d'un ménage soigné de qua-
tre personnes, est demandée tout de suite
ou courant de décembre. Bon gage. —
Adresser les offres avec certificats case
postale 2768, Ghanx-de-Fonds. (H.-G.)

Une dame demande, pour le 26 dé-
cembre, une volontaire qui sache laver
ou une fille demandant un petit gage.
— S'adresser au bureau Haasenstein &
Vogler. 11911c

Demandé, ponr tont de suite, jeune
homme de 16 à 20 ans, sachant traire et
connaissant les travaux de la campagne.

S'adresser à W. Benguerel , à Trois-
Rods. 11908

On demande, pour Couvet, une femme
de chambre d'une vingtaine, d'années,
bien recommandée. Le bureau Haasen-
stein & Vogler indiquera. 11821

On demande nrr flrP^renitâ
active, sachant faire une cuisine soignée;
inutile de se présenter sans de bonnes
recommandations. S'adres. au magasin de
modes, r"ne du Seyon 7, Neuchâtel. 11958c

On demande, pour entrer tout de suite,
un jeune homme, bien recommandé, de
15-18 ans, sachant bien traire et au cou-
rant des travaux de campagne. S'adres-
ser à Albert Matthey-Jeantet, à la Brévine
(Neuchâtel). 11850

On demande nn domestique con-
naissant les travaux de la campagne et
les soins du bétail. Se présenter, avec
certificats, à C. Ribaux, an Plan-Jacot sur
Bevaix. . 11876
mnmmÊÊmmÊÊÊ ^mmmÊmmmÊmmmmmmmmmÊmmÊÊmÊmimiÊmm Ê̂iÊÊmÊm

EMPLOIS DIVERS
On demande un jeune homme de 17 à

20 ans pour la vente des journaux. S'a-
dresser chez Mm« veuve Guyot, rue du
Seyon. (H.-X.)

H <̂^  ̂ Uu 
maitre forgeron de

H & l'Oberland bernois désire
ffiP^ "̂ placer son fils chez un bon
maître

Sellier et Tapissier
pour apprendre le métier, de préférence
dans la Suisse romande. 11 serait disposé,
de prendre en échange un garçon comme
apprenti-forgeron. Adresser les offres à
l'Expédition de l'Oberland à Interlaken.

H 4764 Y

Jeune homme ayant terminé ses classes
pourrait entrer immédiatement en l'étude
de <3. ETTER, notaire, Plaee-d'Ar-
mes 6. Se présenter au plus tôt. 11817
¦a——.MM.. ŵamaam—APPRENTISSAGES

Dans nn bureau de la place,
un jenne garçon de 12 h 14 ans,
actif et consciencieux, libéré des
éooles et possédant une bonne
écriture, serait reçu en qualité

d'apprenti.
Connaissance de l'allemand dé-
sirée. Ecrire case postale 3600,
Neuohâtel.

PERDU OU TROUVÉ
On a perdu le 2 courant au soir, entre

Neuchâtel et St-Blaise, une couverture de
voyage noire et violeite .

Prière de la rapporter, contre récom-
pense à l'Hôtel de la Croix Fédérale, à
St-Blaise. 12011

AVIS DIVERS

3m" Conférence Académique
au bénéfice de la

BIBLIOTH EQUE DE L ACADEMIE
Hardi 15 décembre, à 5 h. du soir

dans l'AULA de l'Académie

University Extension in EnglM
Par M. 8WALLOW

Les cartes d'entrée, au prix de 10 fr.
pour les 8 conférences (auditeurs de
l'Académie et élèves des écoles et pen-
sionnats, 5 fr.), sont déposées chez le
concierge de l'Académie. Cartes de séance
à 1 fr. 50 (élèves et pensions 75 cent.),
à la porte de la salle. 11989

HOTEL PENSION
ENGEL

9, Place Piaget, 9
d proximité du nouvel Hôtel des Postes

et de la gare du Régional
— 1TETJCKA.TEL —

RESTA URA TION
à la carte et à toute heure

Spécialité de FONDUES
VL\S DE PREMIER CHOIX

Chambres meublées et pension
pour familles (H.120I4N.)

P E N S I O N
— poiir jeunes gens —
Cercle Libéral

Aujourd'hui samedi
à 7 '/* heures

SOUPER (TRIPES)
à 1 fr. 80 avec '/» bouteille

de vin 10976

| Copiste |
X intelligent et habile, possédant A
T une très belle écriture, est de- x
Q mandé dans un bureau de la ville, Q
Q auquel il devrait tout son temps. Q
3! Traitement approximatif 1000 X
Y à 1200 fr. annuellement T
Q S adresser , par écrit, sous chif- Q
Q fre H 12016 N à l'agence Haasen- Q
jjj stein et Vogler, en joignant à sa jjj
¥ demande des spécimens de tous T
Q les genres d'écriture pratiqués. Q
A Inutile de se présenter sans ex- A
jjj cellents certificats. jjj

6RANDE SALLE DES CONFÉRENCES
Jeudi 17 décembre 1896

CONCERT
donné par

M. Francesco Santawa
VIOLONISTE

et

m. jj tvoNxe mm&
BARYTON,

Professeur au Conservatoire royal
de Naples.

avec le gracieux concours de

Mme ALICE LAMBERT-GENTIL
Professeur de piano, à la Chaux-de-Fonds

Prix des Place» :
Amphithéâtre (quatre premiers rangs et

galerie latérale, premier rang) . 3 fr.
Parterre et galeries latérales (deuxième

et troisième rangs) 2 fr.
Galerie non numérotée 1 fr.

Location : Magasin de musique et ins-
truments en tous genres, N. Sandoz-
Lehmann, rue des Terreaux 3, Neuchâtel.

Une voiture du Tramway
Neuchâtel-St-Biaise attendra à la sortie

du Concert. 11916

firûtliv erein Neuenburg

Theater - Vorstellung
Sountag 13. December

iaao. Café d-io. G-nrCitH

Zur Auffiihrung gelangt :

HEDWIB DIE BANDITENbW
Dramatiscb.es Schanspiel

in 6 Anfzûgen
I. Die Iilebeserkrarnng. — n. Der

Nebenbubler. — Ul. Die Entschei-
dnng. — IV. Henwnrder Racbe. —
V. Der «eberfall . — VI. Kampf
und Sleg.

Spielt an der italienischen Grenze.

Costume von Kaiser in Basel.

IL.el>ei&des JBild
Eintrittspreis : 50 ct.

Zu Zahlreichem Besnche ladet hôflichst ein.
12015 Der Vorstand.

RESTAURANT RUCHTI
Tous les samedis 12000c

Tripes à la Mode de Caen
tt C1VM DE IIÈVBE

Hôtel-Pension ENGEL
PLACE PIAGET 9

CE SOIR, dès 7 heures : 12018c

Tripes nature.
Tripes à la mode de Caen.

Poireaux et Saucisses au foie.
TEMPLE DE COLOMBIER

DIMANCHE 13 DÉCEMBRE 1896
à 7 </ 2 h. du soir

CONCERT
DONNÉ PAR LE

CHŒUR MIXTE NATIONAL
de Colombier

avec le bienveillant concours de

M. Paul SCHMID, organiste à Neucliâtel
Direction : II. Cb. FCRER

Première partie

1. Marche d'Athalie, orgue MENDELSSOHN.
2. Espoir, chœur. . . . BISCHOFF.
3. Prière du soir, solo, avec

accompagnent' d'orgue GOUNOD.
4. Le printemps précoce,

quatuor MENDELSSOHN.
5. Berceuse, orgue . . .  P. SCHMID.

Deuxième partie 1187*

6. Esquisse printanière, dinar METZGER.
7. Paix aux héros! duo, avec

accompagnem' d'orgue BORDêSE.

». ATHA1IE (lre partie)
soli, chœur et orgue . MENDELSSOHN.

9. Grand chœur n° 3, orgue GUILMANT.

Prix des Places :
Galerie de face , 1 fr. 50.— Parterre, 1 fr.

Billets en vente chez M. Rofeert-Jean-
monod, et le soir aux portes du Temple.

Ouverture des portes : 7 heures.

Cercle fln Sapin ie Nencbâtel
Samedi 13 décembre 1S96

à 8 heures du soir

GRANDE SOIRÉE FAMILIÈRE
organisée à l'occasion du

10™ anniversaire de la fondation
DU CERCLE

Tous les amis radicaux sont cordiale-
ment invités à assister à cette fôte.
11987 Le Comité.

Grosser Conferenzsaal
(Grande Salle des Conférences)

Dienstag den 15. Desember 1896
abends 8 Uhr

WIMTER-GOBGERT
gégeben vom

MENNERCH0R FROHSINN
unter der Leitung ra Derra G.-L. WÔLF.

mit gefalliger Mitwirkung des Herrn
Emil HALLER, Ténor.

PROGR.AMM :
I. ABTHEILUNG

1. Gr,uss an die Schweiz,
Chor SURLdSOLY.

2. a) Largo, Solo fûrTenor,
mit Klavierbegleitung. G.-F. HJENDEL.

b) Mélodie, Solo fir Ténor,
mit Klavierbegleitung. Paul ROUGNON.

3. Des Sângers Lenzlied,
Chor ANGERER.

4. Waldandacht, Chor, Té-
nor- und Bariton-Solo. F. ABT.

H. ABTHETLUNG
5. Ses Jàgers Abschied,

Chor . . . . . . MENDELSSOHN.
6. a) L'hiver, Solo fur Ténor,

mit Klavierbegleitung. Joies JACOB.
b) Adieu, Solo far Ténor,

mit Klavierbegleitung. F. BOISSIèRE.
7. a) In die Ferne, Kleiner

Chor HEIM.
b) Nach den Bergen,

Kleiner Chor. . . . HEIM.
8. In Halmen stehn wir,

Saat der Ahnen, Schluss-
chor aus der Tell-Can-
tate , fur Chor mit
Klavierbegleitung . . G. ARNOLD.

Eintritt : 12020
I. Plate : Fr. 1. — II. Platz : S0 cent.

Billette und Programme sind zu haben
bei den Mitgliedern des Vereins und am
Goncevtabend von 7 Uhr an, an der Kasse.

ANGLETERRE
On cherche une compagne de voyage

pour une demoiselle se rendant !en An-
gleterre dans quelques jours par la route
de Bâle Boulogne-Calais. 12005c

S'adresser au bureau Haasenstein et
Vogler. 

COLLÈGE DE SERRIÈRES
Dimanche 18 décembre 1896

à 8 heures du soir

SOfflÉE filCEÉATH
donnée par la Société de musique

L'AVENIR
à l'occasion de la remise d'nne ban-
nière, offerte par un Comité de dames.

Invitation cordiale â tous les généreux
donateurs. 11990

TONHALLE
<§halet du £ardin (Anglais

DEMANCHE 13 DÉCEMBRE 1896
dès 2 h. de l'après-midi 11922

et dès 8 heures du soir

DEUXmm COûTS
DONNÉS PAR

l'Union Instrumentale
DU LOCLE

Sous la direction de M. J. Imhof
ENTRÉE 50 centimes.

FxogfxckX3azn.es à, la, caisse.
HOTEL • RESTAURANT

BEAU-SÉJOUR
AUJOURD'HUI SAMEDI

TRIPES
nature, en sauee et à la mode de Caen

On sert d l'emporté. 10923
H«" A. FISCHER, à Berthoud (Berne),

se recommande toujours comme placeuse.
— Joindre timbre pour réponse. (H. 3Y.)

Monsieur A. DESCOMBES et
ses enfants expriment leur vive
reconnaissance d toutes les p e r -"
sonnes qui leur ont témoigné tant ' '¦
de sympathie d l'occasion de leitJ
grand deuil. 12017



CHRONIQUE ÉTRANGÈRE

Maison sous-lacustre. — Un très riche
industriel anglais vient de se faire cons-
truire une maison de verre au fond d'un
lac qui se trouve dans sa propriété. Après
l'avoir fait vider, il a chargé son entrepre-
neur d'établir de solides fondations en ci-
ment et en béton , sur lesquelles a été élevé
un châssismétalliqueencadrantdesparois
en verre assez épais. Le toit est égale-
ment vitré. La maison se compose d'un
seul étage, comprenant un salon-fumoir,
une salle à manger et une autre chambre
plus petite servant de vestibule.

Aussitôt la construction terminée, le
lac a été rempli de nouveau et la maison
de verre s'est trouvée entièrement sub-
mergée.

Pour y pénétrer, on se sert d'un pas-
sage latéra l qui communique par le fond
du lac à un couloir souterrain aboutis-
sant à l'intérieur d'un pavillon situé au
bord de la pièce d'eau. L'air de la maison
sous-marine est renouvelé au moyen de
tuyaux qui émergent à la surface de
l'eau, sur laquelle ils se soutiennent par
de larges feuilles de zinc peint , ayant la
formelle nénuphars.

Rien de plus agréable et de plus cu-
rieux, surtout en été, que de passer une
après-midi dans le salon, au fond du lac.
Une fraîcheur exquise vous environne,
aucun bruit extérieur ne parvient jus-
qu'à vous. Et quand le soir vient et qu'on
allume les lampes électriques, il faut voir
tous les poissons qui viennent nager au-
tour des perois transparentes, en proie à
la plus vive surprise.

Décidément , la maison sous-marine de
verre sera peut-être le grand luxe de de-
main, surtout quand on pense que la
construction de cette cloche à plongeur
d'un nouveau genre et du passage qui y
conduit ne coûte pas plus de douze à
quinze mille francs.

Il est vrai qu 'il faut encore avoir un
lac.

Lss bancs de sardines de la Méditer-
ranée. — On écrit de Gènes :

Tout le monde connaît la sardine, ce
succulent petit poisson migrateur qui vit
par bancs et qui parait destiné à servir de
nourriture aux gros dévorants des mers,
aussi bien qu'aux riverains. Bordeaux
et Nantes disputent à la Méditerranée la
palme de la qualité , l'Adriatique reven-
dique la supériorité de ses sardines,
Marseille prétend que celles de ses para-
ges sont grosses comme des harengs. Qui
voudrait se charger de prononcer ? Ce
qui est certain, c'est que la sardine fraî-
che, sautée à l'huile, est un régal que ne
connaissent pas les populations de l'inté-
rieur des terres, alors que les riverains
s'en régalent. Cette année en est une bi-
blique, sous Je rapport de la qualité et
de la quantité, sur toute l'étendue du
littoral, du golfe de Gènes au golfe de
Lion. C'est par masses innombrables que
le joli petit poisson s'est avancé vers les
côtes : les pécheurs n'ont eu qu'à jeter
et retirer leurs filets pour emplir leurs
bateaux. Il s'sst produit partout une
baisse effrayante du prix de la sardine,
on en est rassasié, les gens n'en veulent
plus, de 2 francs le kilo, elle est tombée
à 50 centimes et même 30 centimes, se-
lon les marchés du littoral. Dès mainte-
nant, on songe à les préparer à l'instar
de Nantes, mais on n'est pas outillé et il
faut recourir au vieux système, qui con-
siste à plonger le poisson nettoyé dans
l'huile bouillante, puis à l'étendre par
couches dans des terrines. Cette année,
la sardine n'est pas seulement abon-
dante, elle est aussi beaucoup plus forte
que les années précédentes . Ce phéno-
w,.j m.wM imui*nw m\ .t\\amm\awmmaawaaaamMmm ^ ĝmÊmÊMmmm

Maladies de Poitrine
M. le Dr Rail, méd. d'Etat-major à

MObringen (Baden), écrit : « Depuis le peu
de temps pendant lequel j'ai observé jusqu 'à
ce jour les effets de l'hématogène du Df-
méd. Hommel, j'ai reconnu ses heureux
résultats pour la ¦guérison d'une manière
si indubitable, que je place votre pré-
paration an premier rang parmi
tous les toniques. J'ai obtenu en parti-
culier des succès éclatants dans le cas
d'un homme de 58 ans, dont la santé
s'était tout à fait délabrée ensuite d'un
eaiSZT*1® onronique des broncbes
avec leèi symptômes les plus alarmants ;
auiourd'hu1' aPrès cIuatre semaines, cet
homme ne'tousse Prescme Plus et a re"
nri= ™ toint naturel. » Dans toutes les
&acies. <H- »76 z->

mène se produit ponr la confusion des
savants naturalistes, juste au moment
où ils prétendent que les innombrables
vapeurs qui naviguent sur les mers fe-
ront complètement disparaître les bancs
de sardines. De mémoire de riverain , on
n'en avait tant vu et de si belles.

NOUVELLES SUISSES

CHAMBRES FÉDÉRALES

Berne, 11 décembre 1896.
CONSEI L NATIONAL. — Le budget de

l'alcool pour 1895 est en discussion.
Les propositions de la commission

sont adoptéeB sans opposition ; elles ten-
dent: 1° A l'adoption des comptes pré-
sentés par l'administration. 2° A l'aban-
don du postulat relatif à l'organisation
d'une caisse spéciale de l'administration
de l'alcool. 3° A porter à la charge de la
Confédération les frais de voyages et
d'indemnité des commissions de surveil-
lance parlementaire. 4° A renoncer à
percevoir des frai3 pour remplir la fu-
taille envoyée par des clients.

Le Conseil abordera demain les crédits
supp lémentaires.

CONSEIL DES ETATS. — Le Conseil exa-
mine le nouveau règlement d'infanterie
de landwehr , M. Hoffmann , rapporteur ,
propose l'entrée en matière. M. Frey,
conseiller fédéral , fait observer que le
projet fait faire des économies sensibles.
L'entrée en matière est votée sans dis-
cussion , puis le projet est adopté par 26
voix contre 2.

Le Conseil vote (" gaiement de por-
ter les compagnies de guides à l'effecti f
des escadrons de dragons.

ANNÉES GRASSES
Sous ce titre, M. Repond écrit de Berne

à la Gazette de Lausanne :
Le budget de l'année courante évalue

les recettes douanières brutes à quarante
millions, et voici qu'elles ont dépassé ,
pour les onze premiers mois de l'année,
le chiffre de quarante et un ^millions.
C'est une avance de plus de deux mil-
lions sur le chiffre correspondant de
1895.

La progression des recettes reste donc
constante jusqu'à nouvel ordre. En 1893,
le produit brut des douanes n'était que
de 38 millions ; en 1894 il s'élève à 40
millions ; en 1895, à 43 millions. Ce sont
les années grasses du budget fédéral:
combien dureront elles? Cela dépend
naturellement des services qui lui sont
imposés. En revanche, la Confédération
n'obtiendra pas la concession de nou-
velles ressources. La plupart des can-
tons sont trop obérés pour céder au fisc
fédéral autre chose que leurs charges.
Les plus fiers et les plus puissants se dé-
battent dans des embarras financiers.

Bàle-Yille, qui compte vraisemblable-
ment parmi ses contribuables la plus
forte proportion de millionnaires, se voit
néanmoins obligé de mettre à l'étude un
relèvement de l'impôt direct. Le même
problème se pose à Berne et à Zurich et
devra être résolu sans trop de retard .

C'est que le maximum de rende-
ment de l'impôt, et surtout de l'impôt
sur le revenu , est assez promptement at-
teint. On s'en aperçoit surtout à Zurich,
où la pratique de la déclaration frau-
duleuse s'est généralisée à mesure que
l'impôt devenait plus lourd.

A en croire nn article de M. Walder,
récemment publié dans le Ziircher Jahr-
buch f i ir  Gemeinnidzigkeit, co n'est
même plus seulement par la voie ina-
vouable de la fraude que le contribuable
esquive l'accomplissement inté gral de
ses obli gations légales. 11 lui arrive aussi
— et le fait est fort curieux — d'obtenir
par une transaction le bénéfice qui , d'ha-
bitude, est le résultat d'uno dissimula-
tion punissable d'une forte amende.

Le cas en question est celui du gros
contribuable qui déclare une fortune
très inférieure à celle qu 'il possède no-
toirement. 11 ne s'en cache d'ailleurs pas
et tient au fisc le petit discours suivant:

c Vous savez aussi bien que moi que
ma situation financière est heureusement
bien supérieure à celle que j 'ai eu l'hon-
neur de vous révéler officiellement. Yous
êtes donc en droit d'élever ma cote, mais,
de mon côté, je possède le droit tout
aussi indiscutable de me soustraire à
votre évaluation par l'émigration ; et je
vous préviens que j'en ferai usage si
vous usez de votre propre faculté de re-
viser ma déclaration. C'est une affaire à
prendre ou à laisser, décidez-vous. »

Et le fisc d'accepter ce qu'on lui offre.
Après tout, le gros contribuable est un
client très recherché, qu'on ne cède point
volontiers à la concurrence qui l'arra-
che.

L'inconvénient d'un tel marché, c'est
qu'il fournit à la multitude des contri-
buables moyens un prétexte plausible de
réduire leurs propres évaluations. Des
prétextes de ce genre leur font, il est
vrai , rarement défaut . Dans combien de
cantons ne voit-on pas des personnages
marquants du parti gouvernemental dé-
clarer inexactement leurs valeurs impo-
sables ? Il est bien difficile au gouverne-
ment de sévir contre des amis politiques,
surtout lorsque la tolérance dont on use
à leur égard est le seul lien qui les rat-
tache au part i en possession du pouvoir.
En somme, un impôt reposant sur le
système de la taxation n'est fructueux
qu'à la condition de rester modéré.

Les seuls impôts vraiment efficaces
frappent les choses et non les personnes.
Aussi la Confédération nage-t-elle dans
l'abondance, tandis que les cantons s'é-
chouent à l'écueil du déficit.

Foires. — Il a été amené jeudi à la
foire de St-Nicolas, à Bulle, 468 tètes de
gros bétail , 359 porcs, 91 veaux et mou-
tons. La gare a expédié 39 wagons avec
178 tètes de gros bétail. Il y a eu plus de
marchands étrangers que d'habitude; les
prix restent stalionoaires.

ZURICH. — Nous avons dit déj£ que
le Dr Rodol phe Meyer. do Zurich , avait
été condamné lundi à huit mois de tra-
vaux forcés pour « scandale public » . Il
parait tout au contraire que le scandale
dont s'est rendu coupable ce médecin
était d'un ordre plutôt privé, si l'on en
croit nos confrères des bords de la Lim-
mat.

Il y a quelques mois, une demoiselle
Gamser, de Coire, se rendait auprès de
Meyer, qu'elle connaissait de réputation,
pour se faire soigner. Un peu plus tard ,
au retour de la consultation , Mlle Gamser
mettait volontairement fia à ses jours en
se jetant dans la Limmat, et l'enquête
ouverte amena la conviction que Meyer
avait gravement outragé sa cliente.
Plainte fut aussitôt portée ; mais, grâce
à un cautionnement de 40,000 fr.,
Meyer fut laissé en liberté jusqu'au jour
des débats.

Meyer a dû se rendre coupable de plu-
sieurs délits du même genre pour les-
quels il n'était pas mis en accusation.

CANTON DE NEUCHATEL

Militaire. — Voici, parmi les officiers
qui seront transférés dans la landwehr
ou ïe landsturm , ou qui quitteront, défini-
tivement le service le 31 décembre pro-
chain , quel ques noms qui intéressent
l'ensemble de i'armée ou notre canton :

Entreront dans la landwehr :
Cavalerie : les capitaines Charles de

Perrot , à Wavre ; Ferdinand Richard ,
de Neuchâtel , à Vevey. — Artillerie :
la 1er lieutenant F. dc Reynier, à Neu-
châtel.

Entreront daus le landsturm :
Médecins : les capitaines Ronca, à

Fleurier ; Oscar Amez-Droz, à la Chaux-
de-Fonds. — Administration : le pre-
mier-lieutenant Auguste Gagg, au Locle.

Seront définitivement libérés du ser-
vice militaire, avec remerciements pour
les services rendus :

Etat-major général : le major Jules
Piaget. à Berne. — Infanterie : les colo-
nels Wilhelm Bischoff , à Bàle; Richard
Challande, à Zurich ; William de Saint-
Georges, à Genève; le lieutenant-colonel
Auguste Pittet, à Bière. — Génie : le
lieutenant-colonel de Peyer, à Neuchâtel.
— Administration : le capitaine Auguste
Mey lan , à Berne; le premier-lieutenant
Emmanuel Bauler, à Neuchâtel.

Abus de confiance. — Sous ce titre on
écrit du Val-de-Ruz à la Suisse libérale:

Depuis quelques jours, le public dis-
cute beaucoup les actes commis par un
gendarme en station au Val-de-Ruz. Ou-
tre un faux en écritures, ce fonctionnaire
s'est rendu coupable de détournements
assez importants au préjudice de l'Etat
par l'encaissement de mandats d'impôt,
taxes militaires, etc., dont il n'a pas
rendu compte à la préfecture. Ces dé-
tournements ascendent à une somme
assez importante, au moins à 500 fr.,
dit-on. Le gendarme en question a en
outre fait un grand nombre de dupes
dans notre vallon , au moyen de nom-
breux emprunts partant d'un ou deux
francs et ascendant en totalité à quel-
ques milliers de francs.

Ce qui étonne chacun , c'est que ce
fonctionnaire n'ait pas encore été mis en
utat d'arrestation. — Le prest ige de
notre gondarmeric n'aurait rien h souf-
frir de la punition du coupable, au con-
traire ; nous sommes persuadés que les
gendarmes sont de notre avis, et que
dans l'intérêt même de leur prestige ils
désirent que justice soit faile.

Malheureusement, dans certains mi-
lieux, on en juge autrement. — Pour
nous, qui connaissons la conduite du
gendarme en question , nous attendons
l'introduction d'une action pénale, qui
n'a que trop tardé. Si un gendarme peut
impunémemt se rendre coupable de dé-
lits semblables, nous protesterons publi-
quement contre la partialité de notre
justice pénale ; c'est l'Etat qui est ici
lésé ; nous verrons ce qu'il fera , réser-
vant à plus tard d'autres détails, si cela
est nécessaire.

Quelques citoyens du Val-de-Buz.

Couvet. — Le Conseil d'Etat a ap-
prouvé l'ouverture d'uneclasse inférieure
à l'école enfantine de Couvet pour le 1er
janvier 1897, et ratifié la nomination de
Mm0 Louise Robert-Meylan, comme insti-
tutrice de la dite classe.

Geneveys. — On écrit des Geneveys-
sur-Coffrane à la Feuille d'avis du Val-
de-Buz qu'un groupe d'amis organise
pour le soir de Noël, dans la grande salle
de l'Hôtel Bellevue, aux Geneveys-sur-
Coffrane, un arbre de Noël avec petite
tombola au profit des courses scolaires
des élèves des Geneveys-sur-Coffrane et
Coffrane.

Chaux-de-Fonds.— Le National an-
nonce que le courant électrique ne sera
Eas lancé avant une dizaine de jours ,

a protection de la ligne à haute tension
et une partie des installations de la sta-
tion transformatrice du Collège indus-
triel ne sont, en effet , pas encore termi-
nées.

« L'administ ration fédérale des postes
c se propose d'introduire, à partir du
« 1er janvier prochain , l'obligation pour
« le public d'accompagner l'expédition
t do chaque colis postal , pour le service
« interne , d'un formulaire, soit lettre de
« voiture. »

Telle est la note suggestive qu'on pou-
vait lire cette semaine dans tous les
journaux suisses. Mais un grand nombre
protestaient d'avance contre pareille me-
sure ; ils prétendaient que tout le monde
est content du système actuel et que
l'administration , qui a dû s'en accommo-
der jusqu 'ici , peut fort bien s'en accom-
moder encore.

Voilà précisément où est l'erreur.
Des esprits subversifs, chagrins, tou-

jours mécontents, ont prétendu qu'une
administration publi que devait s'accom-
moder au public, — tandis que tous les
esprits sages, pondérés , amis de l'har-
monie, savent bien au contraire que c'est
le public qui doit s'accommoder à l'ad-
ministration.

Et pourrait-il en être autrement?
Autant dire tout de suite, alors, qu'un

service public est.fait pour le public!
Songez, d'ailleurs, combien avec la

future lettre de voilure les colis seront
distribuas plus rapidement! On fera
même — une fois les chemins de fer na-
tionalisés — des trains supplémentaires
à leur intention.

11 est vrai , d'autre part , que le com-
merçant qui doit faire aux environs du
Nouvel-An l'expédition de vingt ou
trente colis par jour , et dont les loisirs
sont si nombreux à cette époque, sera
tout heureux de les remplir en remplis-
sant vingt ou trente formulaires.

Eviter l'oisiveté et, du même coup,
perfectionner sa calligraphie, quel rêve !

Et dire que l'administration des pos-
tes en veut faire une réalité, tout en
nous apportant ses compliments d'usage
au renouvellement de l'année I

Tout de même, on est effrayé lorsqu'on
pense à l'effort cérébral que cette trou-
vaille a dû coûter au fonctionnaire qui
l'a faite et qui a pris la peine d'aller en
étudier les effets sur place, en Allema-
êne- . .Car la lettre de voiture pour colis in-
ternes existe déjà chez nos voisins d'ou-
tre-Rhin , où cette création fonctionne à
la satisfaction complète — de l'adminis-
tration.

P R O P O S  V A R I É S

t
Madame veuve Grosetti-Pirazzi, ses en-

fants et petits-enfants, ont Ja donleur de
faire part à leurs amis et connaissances
du décès de leur cher frère , oncle et
grand'oncle,

Monsieur Barthélémy PIRAZZi,
survenu aujourd'hui , dans sa 68"»» année,
après une longue maladie.

Neuchâtel, le 12 décembre 1896.
L'enterrement, auquel ils sont priés

d'assister, aura lien lundi 14 courant, à
1 heure. 12026

Domicile mortuaire : rueJ.-.T. Lallemandl.
R. L P.

AVIS TABJOIFS

Grande Brasserie Vaudoise
(QUAI DU MONT-BLANC)

SA3ÏED1 12, DIMANCHE 1S
et I<U4U>I 14 12025

BUUS OICBR
M. DONVAL

Ex-comique du Grand Théâtre de Genève.
M. PATACHON

Comique du Casino de Lyon.
! M™ DON VAL

Chanteuse de genre des Concerts de Lyon.
M. GBIDEL

Pian iste - accompagnateur.

DERNIÈRES NOUVEAUTÉ S PARISIENNES

! Dimanche, matinée à 3 heures.
"—————" «̂———su— ¦s—

Allemagne

A la Chambre des députés, le président
du conseil, répondant à l'interpellation
Polonyi, du 2 décembre , déclare que la
situation internationale peut encore au-
jourd 'hui être considérée comme absolu-
ment pacifique, ainsi que cela ressort des
entretiens qu'il a eus avec le ministre
commun des affaires étrangères . Cepen-
dant, vu les explications détaillées don-
nées par le prince de Hohenlohe et le
baron de Marschall au Reichsta g allemand
au sujet des révélations des Hamburger
Nachrichten, et vu le caractère extrème-
mentépineux de là question , le président
du conseil renonce à fournir d'autres
explications. Il déclare qu'un traité se-
cret entre l'Allemagne et la Russie
n'existe plus et que les relations de l'Au-
triche avec l'Allemagne sont des plus
amicales, de telle sorte que la Triple
alliance constitue aujourd'hui comme
par le passé une base solide de la politi-
que de l'Autriche, et qu'elle peut être
considérée comme le soutien le plus fer-
me de la paix européenne.

NOUVELLES POLITIQUES

Accident. — Vendredi matin, dit la
Suisse libérale, un char montant l'avenue
de la Gare, s'est trouvé pris entre un au-
tre véhicule et le Régional qui descen-
dait la pente. Char et cheval ont été
bousculés ; le quadrupède s'en lira sain
et sauf , mais le char a subi des avaries.

CHRONIQUE LOCALE

DERNIERES NOUVELLES

"* Paris, 11 décembre.
Baïhaut a été arrêté ce matin pour

faire deux ans de prison parce qu'il n'a
pas payé l'amende de 900,000 fr. à la-
quelle il a été condamné dans l'affaire
du Panama.

Brème, il décembre.
Suivant une dépèche reçue par le

Lloyd , le vapeur Salier aurait fait nau-
fra ge dans les environs de Villagarcia.
Il avait, à bord 66 hommes d'équi page et
200 passagers. On craint que lous n'aient
péri.

Berlin, 11 décembre.
D'après le Lokalanzeiger, le vapeur

Salier qui s'est perdu , était en fer ,
construit en 1875 à Hull ; au moment
de sa construction, il passait pour un des
premiers paquebots postaux de l'Alle-
magne, faisant des voyages en Australie,
et pouvant prendre 850 passagers et 100
hommes d'équipage.

Cologne, 11 décembre.
La Gazette de Cologne dit que le Sa-

lier, parti le 29 octobre d'Anvers, avait
à bord 210 passagers à son départ. Mais
comme il en a embarqué dans plusieurs
ports espagnols, on craint que les pertes
soient bien supérieures et atteignent
même le chiffre de 4 à 500 personnes.

Brème, il décembre.
Le bureau Bresman déclare complète-

ment erronés les bruits suivant lesquels
le nombre des passagers qui se trou-
vaient à bord du Salier s'élèverait à 400
ou bOO. Suivant les derniers renseigne-
ments, ce nombre serait de 214, parmi
lesquels un seul Allemand.

Londres, 11 décembre.
On mande de Constantinople au Times

que le sultan a exilé l'ancien ministre de
police Nazim pacha.

— On mande d'Athènes au Standard
que de nouveaux troubles en Crète sont
inévitables si les puissances n'intervien-
nent pas d'une façon décisive.

Zanzibar, 11 décembre.
Le croiseur anglais Blonde apporte de

Bonadir, via Monbasa , la nouvelle que
tout est tranquille dans les territoires
anglais et italien.

Xérès*, il décembre.
Une maison s'est écroulée aujourd'hui,

ensevelissant sous ses décombres une
centaine de personnes. . Onze cadavres
ont déjà été retirés ; le nombre exact des
victimes est encore inconnu. Les travaux
de déblaiement continuent.

(SEUVICIS SPéCIAL DE LA Feuille cf Awi)

j Londres, 12 décembre.
On télégraphie au Daily Mail , de Pa-

ris, que la tsarine avait invité le prési-
dent Faure à faire le voyage de Saint-
Pétersbourg et que M. Faure aurait ac-
cepté,

i Londres, 12 décembre.
Le Daily News apprend d'Odessa que

la famine règue dans la région du fleuve
Amour ; 10,000 personnes sont mortes
de faim.

Berlin, 12 décembre.
Selon la National Zeitung, une plainte

a été portée contre la Deutsche Tages-
zeitung pour diffamation à l'égard du se-
crétaire d'Etat Marschall et du ministère
des affaires étrangères.

DERNIÈRES DÉPÊCHES

Monsieur Jules Chervet et ses enfants
ont la profonde donleur d'annoncer à
leurs parents, amis et connaissances la
grande perte qu 'ils viennent d'éprouver
en la personne de leur chère épouse et
mère,

Madame Marie CHERVET ,
que Dieu a retirée à Lui, dans sa 45n»>
année, après une courte et douloureuse
maladie.

Neuchâtel, le 10 décembre 1896.
Le Seigneur Jésus-Christ est

notre espérance.
11963c 1 Tim. I, 1.

L'ensevelissement aura lieu samedi le
12 courant, à 1 heure.

Domicile mortoaire : Fahys 17.

Bourse da Genève* du 11 décembre 1896
Actions Obligations

Central-Suisse 689 — S»/o féd .ch.def. 103 —
Jura-Simplon. 198 50 3 »/, fédéral 87. 105 —

Id. priv. 565 - S»/» Gen. à lots 112 75
Id. bons 23 — Jura-S.,31/,% 509 25

N-E Suis. anc. 662 Franco-Suisse 
St-Gothard . . 836 N.-E.Suis.4°/0 503 55
TJnion-S. anc. 448 Lomb.anc. 3% 373 50
Bq'Commerce 1030 Mérid.ital.8°/o 289.25
Union an.aen. 685 - Prior.otto.4<>/0 419 —
Parts de Setif. 172 Serbe . . 4 % 342 —
Alpines . . . .  — Douaa.ott.5% 455 —

Demandé Oiert
Changea France . . . .  100.37 100 42

k Italie P5 25 96.25¦ Londres. . . .  25 30 23 34
OtniT* Allemagne . . 124 31 124,50

Vienne . . 210 75 211 50
Cote de l'arg. fin en gren. en Suisse,

fr. 118.— le kil.
Genève 11 déc. Esc. Banq. du Com. 4 ' /a°/0

j Bourse de Paris, du 11 décembre 1896'
(Cours de clôture)

3% Français . 103 10 Crédit foncier 659.—
Italien 5 °/o . . 92 95 Créd. lyonnais 764.—
Rus.Orien.4% Suée 3867,—
Russe 1891,3% 93 90 Chem. Autrie. 773.—
Ext. Esp. 4% 60.87 Ch. Lombards 220.—
Tabacs portgv 470 — Gh. Méridion. 635.—
Turc 4% . . . 20.05 Ch. Nord-Esp. 98 —

Actions Ch. Saragoase 148 -
Bq.de France. Banque ottom. 525 50
Bq. de Paris. 812 - Rio tinto . . . 624 50
Comptoir nat. 570 — Chartered . . . 59 50

Voir l'iwraire des cultes à la troi-
sième feuille.

Ce numéro est de douze pages
Imprimerie H. WOLFRATH & Cu



IMMEUBLES A VENDRE

Maison et Terrains à venflre
A NEUOHATEL

L'Hoirie «isler offre à vendre de
gré à gré, en bloc ou par lots, l'immeu-
ble qu 'elle possède à l'Avenue de la Gare,
soit une maison d'habitation avec terrains
à bâtir d'une contenance totale de 1123 =»s
(maison 148 mS). — Au gré des amateurs,
le dit immeuble serait divisé en trois lots
rectangulaires de 370 à 380 ">2 chacun
comprenant : le premier à l'est, la mai-
son d'habitation avec jardin, et les autres,
au centre et à l'ouest, deux terrains pou-
vant recevoir chacun une maison de rap-
port ou villa avec jardin — sauf meil-
leure répartition s'il y a lieu. — Situation
exceptionnellement favorable : exposition
su midi et voo étendue ; entrée en jouis-
aance dès le 24 mars 1897.

S'adresser en l'étude des notaires GUYOT
& DUBIED, Rue du Môle. 10741

MEUBLE DE RAPPORT
A VENDRE

A vendre, à Neuchâte l, côté Est de la
ville , un grand et bel immeuble, solide-
ment construit et dans un parfait état
d'entretien. — Façades en pierre de
taille. — Rapport avantageux assurant
un placement de tout repos.

S'adresser Etude des notaires Guyot
& Dubied, rue du M6le. H421

Immeubles à vendre
Pour sortir d'indivision , les enfants

de feu l*mis Junod-Delay, à Auver-
nier, exposeront en vente par voie d'en-
chères publiques, aux conditions qui se-
ront préalablement lues, le samedi 19
décembre 1896, dès les 7 Va hen-
res dn soir, a l'hôtel da Lac, a
Auvernier, les immeubles suivants , dé-
signés comme suit au

Cadastre d'Auvernier :
Article 619. Plan f» 32, n» 3, Serran ,

vigne de 457 m2 (1 ouv. 207). Limites
Nord : nn sentier, Est et Sud : 630 et
Ouest : 986. .

Article 630. Plan f» 32, n° 6, Serran,
vigne de 1436 ma (4 ouv. 076). Limites
Nord : 619 et un sentier , Est : 1093,
Sud : 19, 973 et 487, Ouest : 504.

Article 1270. à Auvernier, bâtiment et
cour de 101 ma. Limites Nord et Est :
200, Snd : 1269, Ouest : la rue publique.

SUBDIVISIONS :
Plan f» 1, n» 177, à Auvernier, bâti -

ment de 92 m.
Plan fo 1. n° 178, à Auvernier, place

et cour de 9 m.
Article 1272. Plan f" 2, n» 143, Verger

de la Cage, jardin de 51 m. Limites

ATTENTION !
Il arrivera du 10 au 15 courant,

2 wagons d'oranges et mandarines
Exportation directe d'Espagne. — Rabais considérable pour revendeurs. 11909

Les Mont-d'Or sont arrivés. Se recommande,
, 'X\,:- Fanny F0NT1NA, Moulins 45.
C'EST TOTLTJOlLTIFtS

A LA

BOUCHERIE BERGER-HACHEN
32, rue das Moulins, 32

que Mesdames les ménagères trouveront , aux prix les plus
avantageux, viande de gros bétail, 1" qualité, à 60, 65 et 75 c.
le demi-kilo. U66i

Veau, lr0 qualité , à 80 et 85 c. le demi-kilo,
Se recomxnande.

A. SCHMID-LINIGER, pelletier
UETJCHÎiTBL
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CHOIX CONSIDÉRABLE
dans tous les articles en fourrure, de sa
propre fabrication et d'après les modèles dernière
nouveauté, depuis le bon marché au plus riche.
Manteaux pour dames et messieurs. Riche collec-
tion de capes, pèlerines et collets, pour dames et
jeunes filles ; manchons, cols, boas, toques , à.
TOtJS Jr^JrCIX. — Gants fourrés, chance-
lières, sacs fourrés pour voyages, couvertures, tapis
et descentes de lits, sans et avec tête naturalisée.
Bandes de fourrure pour robes
et confections. 10257

gflgflflg^ Toates les commandes , transformations et réparations «¦"¦Ŝ BSË
HP^F sont d'en travail soigné , consciencieux et ^^§§

à des prix très modérés.
IMIaison la, mieti2C assorti© âans le canton

3, KDE DU TEHPLE-HEOF, 3

àf IMPRIMERIE  ||

1 H. W0LFMTH & O |
À éditeurs de la FcuilU cFAvis Q*

3 articles deuil : |
| LETTRES DE FAIRE-PART I
J Cartes de visite |
& Cartes de remerciements !§

J Travail soigné. Prix modérés S

TS TéLéPHONE JF

36 Foailbton do la Fouille d'Avis de Neuchâtel

LE DRAME AU VILLAGE

PAS

LAMCY DTJ VKBOEB

Aux ronflements de Beckinana se mêla
un craquement, un déchirement sonrd ,
prolongé : c'étaient les ciseaux de la mère
Bonaventure qui fendait la bâche de
grosse toile dnns loule la largeur de la
voiture, par derrière.

Puis là vieille femme s'en alla tran-
quillement en pensant bien que Savi-
nien ne tarderait point à la suivre, après
avoir coiffé la casquette qu'elle lui avait
glissée. Cinq minutes plus tard il était sur
ses talons, mais ils ne se rejoignirent
qu'auprès de l'auberge et, sans se dire
un mot, montèrent ensemble dans le ca-
briolet que la tireuse de cartes avait payé
d'avance.

Le domestique qui devait conduire,
mis en belle humeur par un écu qu'elle
lui plaça dans la main , fouetta son che-
val à tour de bras et les deux fugitifs
partirent au galop.

Reproduction interdite aux journaux qui n'ont
pas traité avee la Société des- Gens de Lettres.

Il pouvait être, à ce moment, dix heu-
res du soir; à quatre heures ils étaient
dans un village de frontière, déjeunaient
avec le domestique et le renvoyaient.

Puis à pied, à travers champs, loin des
douaniers ct des gendarmes allemands
avec lesquels ils ne voulaient avoir au-
cuns rapports, ils gagnèren t les poteaux
de limite et rentrèrent en France.

Ohl mais alors ils purent respirer,
causer, se serrer la main !

Savinien pleurait. Il pleurait parce
qu'il ne trouvait point de paroles pour
exprimer sa gratitude à cette femme, à
cette dame, à cette mère Bonaventure
qui avait tout quitté pour le suivre à la
piste, pour venir.lai rappeler qu'on l'at-
tendait au Buisson Rouge, pour l'aider
dans son évasion.

Il pleurait aussi de j oie en se disant
que si Mme Bonaventure l'estimait et
l'aimait assez pour faire de ses affaires les
siennes propres, pour se dévouer à lui
comme à un fils, elle ne serait point son
ennemie auprès du cœur de Mlle Flore,
et que peut-être... un jour... si Mlle Flore
ne redevenait point marquise de Cara-
bas, il pourrait être agréé.

Un rêve, un beau rêve !
Après s'être tout dit , tout expliqué,

après avoir à nouveau pansé le bras et
envoyé un télégramme de bonheur
aux deux pauvres solitaires du Buisson-
Rouge, la mère Bonaventure et Savinien,
rassurés sur le sort de chacun, heureux
des perspectives de l'avenir, se mirent à
rire, mais à rire de bon cœur de cette
farce qui avait failli tourner au tragique.

Quel nez avait dû faire Gretchen !
Quels yeux avait dû ouvrir Beckmann !
Et l'une qui se croyait déjà en route pour
Paris 1 Et l'autre qui se croyait déjà dé-
coré de l'Aigle-Noir pour les curieux ren-
seignements qu'il aurait fournis à son
empereur, de moitié avec le Français
son beau-frère !

Encore envolé l'oiseau ! Encore envo-
lés les rêves ! Le crampon s'était cassé
et la glu avait été de mauvaise qualité.
Elle était pourtant belle, admirablement
belle la grande Allemande, la fille de
Poméranie aux yeux verts, aux chairs
blanches, à l'opulente chevelure blonde,
au visage séraphi que; elle était pourtant
belle, mais...

Elle n'était point fille de France d'a-
bord , et ensuite il v avait , pour Savi-
nien, à Montmort , uue fille cent fois plus
belle qu'elle, sans compter qu'elle n'était
ni glu , ni crampon et qu'elle ne lui met-
trait point le couteau à la gorge en vue
du mariage.

Ab! toutes les Gretchen du monde
liées en un énorme fagot de têtes blondes
et de pieds géants, le garde du Buisson-
Rouge les eût données pour la menotte
de Mlle FJore !

La mère Bonaventure et lui prirent le
chemin de fer et s'en revinrent au plus
vite à Montmort ; après cependant avoir
encore eu la générosité de renvoyer en
poste restante, à Stettin , les papiers de
famille des pauvres Beckmann.

Mais, en chemin, ils eurent beau tour-
ner et retourner la question sous toutes
ses faces, ils ne s'expliquèrent point d'où

était parti le coup de fusil , puisque Le
Renard pouvait fournir unalibi sérieux, et
ils restèrent à se demander s'il ne venait
pas aussi des Allemands, des Allemands
qui s'étaient trouvés si j ustement à por-
tée pour en tirer profit au point de vue
de leurs idées d'union matrimoniale, de
complicité en espionnage.

L'essentiel pour Savinien était d'être
vivant , guéri : désormais il se tiendrait
sur la défensive.

XIX

Le chien enragé.

Si quelqu'un eût dû être satisfait de la
tournure que les affaires avaient prises
depuis le coup de fusil criminel de la
Croix du Mort , il semble que ce quel-
qu'un eût dû être le Renard.

Plus de garde du Buisson Rouge I Les
juges et les gendarmes en défaut ! Son
alibi parfaitement reconnu ! Cet autre
canaille de garde, ce Dumont, soupçon-
né, presque poursuivi ! Cette gueuse de
mère Bonaventure considérée comme
menteuse ou imbécile avec toutes ses in-
ventions 1 Sa protég ée Flore veuve de
son muscadin, de son défenseur, et facile
à rempoigner ! Jusqu'à la mère Lefèvre
qui allait tomber dans la misère et qu'on
flanquerait à la porte de la maison fores-
tière avec ses deux amies !

Tout cela n 'était il pas un résultat su-
perbe pour la bonne idée qu 'il avait eue
dc j ter bas ce Savinien de m ilheur !

Eh bien non ! Non , le Renard n'était
pas encore content. Pourquoi ? Il n'eût
su le dire, mais enfin il y avait comme
cela dans l'air quelque chose qui ne sen-
tait pas bon, ct pas bon pour lui tout
seul.

C'était trop beau ce mystérieux débar-
ras du cadavre de l'assassiné ! C'était
trop beau ce silence, cette quiétude,
cette disparition de tous ceux qui eus-
sent pu se lever contre lui en accusa-
teurs !

Que pouvaient faire, dire, comploter,
ces trois femmes réunies dans la tris-
tesse solitaire du Buisson Rouge 1 Car
certainement la mère Bonaventure, qui
avait quitté sa maisonnette de Montmoi t,
devait avoir rejoint les deux autres là-
bas. Que pouvaient-elles méditer, inven-
ter, chercher ? Car enfin le mort ne s'é-
tait pas envolé ! Etait-il même mort , le
garde ?

La mère Bonaventure, cette espionne ,
celte mauvaise bête, qui l'avait suivi
pendant des nuits, qui l'avait presque
deviné, qui l'avait dénoncé, la mère Bo-
naventure n 'était pas une femme à s'en-
dormir sur son premier échec. Que tra-
mait-elle ?

Il avait été tourner dans les parages
du Buisson Rouge ; il avait constaté qne
la maison forestière était habitée par
plus d'une personne: mais il n'avait pu
reconnaître ou joindre soit ia mère Bo-
naventure, soit Flore.

Comme volontiers il leur eût fait leur
affaire aussi à celles-là si... si bien des
considérations ne l'en eussent détourné ,

LA TIREUSE DE CARTES

Hf F/ NADENBOT^OH ^8
HSR CBïIÎ USeiSN-DS ^TlSTE W&

Nord : sentier public, Est : 965, Sud :
1271 et Ouest : 754.

La maison exposée en vente, située au
haut du village d'Auvernier, comprend
deux logements.

Pour renseignements, s'adresser au
citoyen Edouard REDARD, agent d'af-
faires, à Colombier. 11685

VENTE
DE

Vignes et terrain à bâtir
à Neuchâtel

M. Edouard de Pierre exposera en vente
par enchères publiques, le samedi 19 dé-
cembre, à 3 heures, en l'étude des no-
taires Guyot & Dubied , rue du Môle, deux
vignes situées au quartier des Parcs, soit
au cadastre :

lo Art. 1288, Les Parcs-Dessous, vigne
de 1010m2 (environ 3 ouvriers en blanc) ;
limites : nord, Chemin des Parcs ; est,
1588; sud, le chemin de fer ; ouest, 518.

2° Art. 1290, Les Valanginès, vigne de
2182m2 (6 ouvriers 70m en rouge) ; limi-
tes : nord, Chemin des Valanginès; est,
1308; sud, Chemin des Parcs-du-Hilieu ;
ouest, 260.

Ces deux vignes sont en bon état de
culture et la première constitue un sol à
bâtir bien situé, ayant deux issues, l'une
au nord , sur la route des Parcs, et l'au-
tre à l'est, sur ls sentier conduisant à
l'Ecluse. S'adresser en l'étude sus-indi-
quée. 11517

VENTES AUX ENCHÈRES

(Attention!
lies grandes enchères de rural

qui devaient avoir lieu à Cormondre-
che, le lundi 21 décembre, sont fixées,
pour cause imprévue, au

Jeudi 17 décembre 1896,
à 8 1/J heures du matin, au domicils du
citoyen Jacob WEBER.

Il sera exposé en vente ce qui suit :
1» Bétail : 1 cheval de 7 ans environ,

bon pour le trait et la course ; 4 vaches
portantes, nn jeune bœuf de 18 mois.

2° Mobilier rural : 5 chars avec acces-
soires, 1 char à banc, 2 brecettes à ven-
dange, 1 bosse à purin, 2 charrues, 1
herse, 2 semoirs, système moderne, jougs,
colliers, chaînes, sabots, romaine, etc.

3° Mobilier divers : Literie, buffets,
table, bancs, commode, futaille, enton-
noir, brochets, cuves, chaudière, scies,
rabots, arches à farine, saloir, couleuse,
gros couteau à hacher, et quantité d'au-
tres objets dont le détail est supprimé.

U sera accordé un terme pour le paie-
ment; 11521

YMTE de BOIS
Le département de l'Industrie et de

l'Agriculture fera vendre par voie d'en-
chères publiques et aux conditions qui
seront préalablement lues, le lundi 14
décembre, dès les 9 heures da matin,
les bois suivants, situés dans la forêt
cantonale de l'Eter :

300 stères de sapin,
3500 fagots de coupe,
4C0 plantes de sapin pour sciage et

charpente,
60 plantes de sapin pour échalas.

Le rendez-vous est à la Baraque.
Neuchâtel , le 4 décembre 189b.

L'Inspecteur 11693
des forêts du Ie* arrondissement.

ANNONCES DE VENTE

AU MAGASIN DE MEUBLES
24, Bue du Coq-d'Inde, 24

A vendre plusieurs armoires, commodes,
secrétaires, dressoirs, lits neufs et d'occa-
sion, canapés, chaises, tables, glaces, lava-
bos, fauteuils, potagers, etc. 2402

FILAGE DE LAINES
Fabrication à façon de draps et

milaines. Vente, à prix avantageux, de
bons draps unis et façonnés, milaines, etc.

i Se recommande, 8733
<3--H-G--̂ :X:--V-IOGS-:E31\ fobrloant

Filature de laines , à Boudry.

Le Lait Stérilisé
d'après le brevet de M. Hermann de
Pury, est reconnu le meilleur par les
hautes sommités médicales et scientifi-
ques, ainsi que par toutes les personnes
qui en ont fait usage (spécialement pour
les nourrissons). L'essayer c'est l'adopter.
Le seul concessionnaire, la

LAITERIE MODÈLE
Temple-Neuf 16

vend la bouteille de 6 décilitres, 30 c;
3 décilitres, 20 c, rendu domicile en ville.
Au dehors, port en plus. 5170

FBRQUETERIE D'AIGLE
Ancienne Maison COLOMB & C1*

FONDéS EN 1855 3986

REPRÉSENTANT :

GUSTAV E MENTH
entrepreneur de menuiierie en bâtiment

86, Faubourg de l'Hôpital, 86
NEUOHATEL

Album et prix-courant à disposition de tonte
personne qui en fera la demande

TÉLÉPHONE

L-F. Lambelet & CiD
17, Faubourg de l'Hôpital, 17

N E U C H A T EL

HOUILLE d- COKE
pour chauffage domestique.
Houille, morceaux de Blanzy.
Houille, morceaux de Saarbruck.
Houille, grosse braisette lavée.
Anthracite belge, 1™ qualité.

| Briquettes de lignite.
Briquettes perforées.
Petit coke lavé de Blanzy. 8937
Grêlats comprimés (boulets).

Prompte livraison d domicile.
+» TÉLÉPHONE ?»

P I A N O
A vendre un bon piano. — S'adresser

Beaux-Arts 9, au 2"»>. 11731



GRAND BAZAR SCHINZ, MICHEL &. C™
PLAGE DU PORT — NEUCHATEL

LES ÉTALAGES POUR LES FÊTES SONT A U COMPLET

Grand assortiment de jouets d'enfants depuis l'article "bon marclié au plus fin
IMMENSE CHOIX DE POUPÉES k*-*̂  S^EtSÏÏ ÏÏSiïTSE *

Meubles d'enfants en hêtre, noyer, acajou, chêne, etc. f J U CJ *® * *  
^?

 ̂ *%$£% U?Z^ Î™^™*-
Commodes, chiffonnières , armoires, tables, chaises, etc. r pcNnYNT

_
TF uÂTc nr nFPPMRRF "^T S„v „? ™„„ S Tr'vïL . ™£SL • x. • • 'Nouveauté : Meubles blancs ou bleus avee filets PENDANT LE MOIS DE DECEMBRE J Amman

^ 

en peau et en bo,s ; ménageries, métairies, en
eouleurs. | changement de vitrine chaque semaine \ Aïïg£  ̂Srtl P • '

'Kiw^S 
UStenSil6S  ̂ Caisine

.
p0Ur enfantS' Ŝ SH^̂  

Grand choix de chars à rivelles, à sable, brouettes, vélo-

^^^wi^^l^^fîhf^ 

porcelaine 
et faïence, garrùtïxres V V fft^Â.^^^^ ^r Nouveauté'Dog-carts hollandais.

â™n n%« ™^t^ tf II I I I  
f i l  

n tffitJBfflf if 
Patins et glisses. - luges Taudoises.

SerXrPàïbén0eanritai anglais. ^Mil l̂RH f ' ""fiS? ' ̂ ^^ *" UO'Wégien8 en  ̂de
L^îeHn émaïï

Bte 
P°

Ur 

^  ̂ Il JWwMffil ÏPÏffl 4» Grand -^wttmeui de chemins de «er, avec et sans

BercTauJ etTito saVnis et non garnis 1 ^S^̂ ^ '̂ S^Sffl^̂ l Neuchàtel-Saint-Blaise, wagonnets suspendus.'

' "îS p̂ZSSrtfTrto"1 to,ls genres* cubes' mo" flHfenâËttÉfii^^BHl" Grand choix de Jenx de famme' beaucoup de nou-
Boites renfermant les accessoires pour la confection 3^Ràf^^M§̂ ^^KWw^r^^^W^^^H[.

_ 
Tn^^^

'ifi 
. rv™„nt,. u„„i,„„ , -,, ,

de ponts, bateaux, moulins a vent, voitures, ~ 
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°2ï^^Sa 

au.»— et
Bot e's

d
aTec pTntïs £[platine pour brûler le bois. à MflHMHBHl |P^ SB : ^ 'Ze^^m^u^h^J^tr^ 

l0C°m°ti-
Soldats de plomb, très grand choix. 

 ̂WK^lUffilBI IKïËËSIB MoteursTectZpesT' P
Nonveaulé : Casernes, ambulances, corps de garde, jj  ̂ S^P8j^̂ ^3 mËÊf âBBÈÊ 

"anteraes magique*.
Soldats et 'pompiers en tôle vernie. jj | H^a^œ^|tTn^S^i2^S^̂  Nouveauté": Ferme du « Villaee snis<w >Panoplies de militaires, de chasseurs, de pompiers, fljygUy|pf pp(yVpK^Bg^^pM 

fl,onTeaa,e • t erm& an « vmage suisse *.

Tambooi-s, trompettes, sabres, fusils , képis et casquettes âJ^i^^^^^^^^^^^^ fe^^^B^^^^sB" Spécialité de boules et autres décorations pour Arbres
militaires. • *̂ ^^^^^^^^^^^^ g de Noël; pieds pour les dits. Bougies. 11464

;' . . jâSS Lampes f ^̂ ^ ^̂ 

wl /^^nKb «i JsTBTTCTaCA.I'BIj 11892c

/^̂  ̂
Grosse 

et 
petite serrurerie de bâtiment

^SMV VÉRANMHS — SERRES — MARQUISES

,;::: = ;w .,i;;..e ~gjf . BETASTOBES & FERMTDRES DE MAGASISS
ei Plans, Croquis et Devis sur demande.
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PAUL BERTRAND
t/is-d-vts de l'ancien Hôtel du Mont-Blanc

Toilerie en tons genres, nappages, spécialité ponr
TIEBOTTSSE^TXIS:

Escompte IO °/« pendant le mois de décem-
bre sur achats au comptant.

Habillements et chemises sur mesure. imi

pour l'instant du moins. La mère Bona-
venture après le garde, cela eût été trop
coup sur coup; et un alibi n'eut peut-
être pas été aussi facile à établir une se-
conde fois que la première. Quant à
Flore, elle était encore bonne à quelque
chose tant que le monsieur paierait.

Le Renard avait besoin de cet argent-
là pour régaler les gourmands de Mont-
mort et ramener un peu l'opinion à lui,
achever de dissiper les doutes au sujet
de l'assassinat. L'échéance arrivait jus-
tement dans la semaine qui suivit la
descente de justice, et la perspective
d'une forte somme à palper ne contri-
buait pas peu à chasser les humeurs noi-
res du braconnier.

Ce n'était pas cependant qu'il fût sans
quelques appréhensions au sujet de l'en-
trevue avec le payeur ; car il lui allait
falloir donner des explications, se justi-
fier , avouer que, par sa faute, la jeune
fille qui lui avait été précieusement con-
fiée était restée seule pendant six mois
et même que maintenant elle avait
changé de domicile et, pour ainsi dire,
échappé à tout contrôle.

Oui, mais enfin il offrirait de la re-
prendre de vive foroe ou de lui faire
passer le goût du pain ; et le monsieur s'a-
doucirait. Malheureusement, l'échéance
venue, personne ne se trouva au rendez-
vous et le Renard rentra bredouille, fu-
rieux et le ventre vide après une nuit
entière d'attente.

Ah, la gueuse de Flore, ah la scélérate
qui lui faisait perdre sa rente l Ah la
canaille de Vaillant qui l'avait pincé à la

maraude et fait mettre six mois à l'om-
bre 1 Voilà, sans doute que le monsieur
était venu, qu'il avait trouvé la porte
fermée, qu'il l'avait cru mort, lui, el
qu'il n'osait plas revenir, crainte aux
dénonciations, au bavardage de l'oiseau
envolé. Quoi faire maintenant? Où le
repécher ? C'était pas de chance, mille
tonnerres I

Ne sachant sur qui passer sa colère,
il s'en prit à son chien, l'infortuné Rava-
geot qu'il avait fini par rattraper et qu'il
tenait à l'attache. 11 le roua de coups et
le laissa sans boire ni manger pendant
qu'il battait la contrée dans toutes les
directions pour voir où il pourrait voler
quelque chose.

Quant au braconnage il n'y fallait plus
songer, car l'administration forestière,
justement émue par l'assassinat et la
disparition d'un de ses meilleurs agents,
n'attribuant, elle, ce méfait qu'aux ma-
raudeurs, aux voleurs de gibier et de
bois, avait organisé des battues, des ron-
des, des tournées que faisaient des gar-
des supplémentaires.

On était devenu si sévère dans la forêt
de Montmort que la rencontre seule de
Ravageot, avec ou sans son maitre, eût
créé des difficultés au Renard, tenu plus
à l'œil que n'importe qui. Aussi le bra-
connier reprochait il au pauvre chien de
ne pas seulement gagner un pain qu'il
s'empressait de ne pas lui donner du
reste.

Depuis qu'il avait perdu son amie, sa
petite maîtresse Flore auprès de laquelle
Ù était si heureux, depuis qu'il ue la

retrouvait méme plus à Montmort en s'y
sauvant du côté de la maison de la mère
Bonaventure, le caractère du pauvre
animal avait changé.

Il en est des bêtes comme des gens ;
et sait-on ce qui se passe dans leur pen-
sée muette. Ravageot était triste, affamé,
étranglé par une ficelle ; il n'était plus
libre d'errer et encore on le rossait de
coups. Le chagrin et les privations don-
nèrent à ce chien si dur à la fatigue, si
fidèle, si bon , la terrible maladie de son
espèce : il devint enragé.

Et comme Le Renard, de plus en plus
exaspéré contre les gens de Montmort
qui ne se laissaient plus voler, contre les
gardes qui lui donnaient la chasse et
contre les aubergistes qui lui refusaient
tout crédit, rentrait un soir de fort mé-
chante humeur dans sa baraque, comme
pour se soulager il s'était remis à lancer
des coups de pied à son chien, celui-ci
brisa sa corde, s'élança et mordit son
maître cruel à la main.

Le Renard en fut stupéfait. Comment,
lui aussi, lui lia- "g<'ot , s'en mêlait ? II
voulait faire lu récalcitrant et mordre
quand on le battait ? Ah ben, c'en était
une drôle celle-là et on allait voir l

Et Le Renard , prenant son fusil par
le canon, envoya à la volée un coup de
crosse formidable sur la tète de Rava-
geot, qui ne poussa pas un cri mais resta
étendu, après avoir broyé un pied de
chaise entre ses crocs baveux pendant
les convulsions de l'agonie.

— Tu ne mordras plus \ dit Le Renard
oomme oraison funèbre, et c'est un vrai

bénéfice pour moi que de t'avoir tué ;
du reste qu'est-ce que tu serais devenu,
mon pauvre bougre, puisque ton maitre
crève de faim et va se refaire mettre au
clou à la première occasion ?

Le braconnier jeta le cadavre de Ra-
vageot dans son jardin , s'essuya la main
et n'y pensa plus. Il avait été si brutal ,
si féroce avec le chien, qu'au fond du
cœur il trouvait tout juste et tout natu-
rel qu'à la fin la pauvre bète se fût ven-
gée. II ne soupçonna point la maladie.

Quelques jours se passèrent pendant
lesquels Le Renard , à cela forcé par la
famine, accepta d'aider à l'enlèvement
d'une coupe en forêt.

Il était parti un lundi pour ne revenir
que le samedi soir, il ne sut donc point
tout de suite la résurrection du garde
dn Buisson Rouge que chacun considé-
rait comme mort, comme disparu à ja-
mais.

Ce fut un événement dans tout l'ar-
rondissement que ce retour de Savinien
Lefèvre encore un peu manchot, encore
pâle, mais enfin bien vivant, en compa-
gnie de la mère Bonaventure.

Ds avaient voulu d'abord passer par
le chef-lieu afin de se montrer aux ma-
gistrats, aux membres de l'administra-
tion forestière, de raconter leur histoire
et d'exprimer leurs doutes.

Car si les Allemands avaient enlevé le
garde pour le faire servir à leurs projets
d'espionnage international, il était à peu
près certain que ce n'étaient pas eux
qui avaient tiré le coup de fusil.

Qui alors ?

On félicita le brave garçon, l'agent dé-
voué de s'être aussi heureusement tiré
d'un guet-apens ; on félicita aussi la
mère Bonaventure de son énergie, de
son flair , de sa persévérance. Et on se
mit à leur disposition pour opérer dès
qu'ils posséderaient le moindre indice
pouvant mettre sur les traces de l'as-
sassin.

Puis le jeune homme et la viei lle
femme coururent tout droit au Buisson
Rouge sans repasser par Montmort où
il n'eussent pas pu se débarrasser des
curieux , et eu prenant à pied ce même
chemin de traverse par la clairière
qu'avait pris Savinien ce soir-là où on
avait tiré sur lui.

Prévenues par le télégramme qui leur
avait été porté par commissionnaire de-
puis le bureau de poste de Montmort,
M"8 Lefèvre et Flore attendaient leur
retour avec une impatience qui tenait de
la folie.

Le temps qui s'était écoulé entre la ré-
ception de la bonne nouvelle et la ren-
trée des deux chers absents leur avait
suffi pour se remettre, pour reprendre de
l'appétit, des couleurs, pour sécher leurs
larmes.

Ce télégramme avait eu aussi l'avan-
tage de les préparer à ce bonheur de re-
voir Savinien, de le revoir debout, lui
que pendant des jours et encore pendant
des nuits elles avaient déjà pleuré comme
un mort, comme un mort sans sépulture,
comme uu mort dont il ue resterait
même pas la tombe pour y aller parfois se

BISCOMES
fte TàéopMle ZURCHSB.à ColomMer

RECETTE PORRET
Qualité la plus renommée.

BiscAmcs aux amandes, aux noi-
settes. Leckerlets minces.

Dépôt continuellement au magasin d'é-
picerie

G. GRUXIG-BOLLE
rue du Seyon 20, NEUCHA TEL

où l'on reçoit dès maintenant les com-
mandes de grands biscômes pour les
fêtes. 11743

A TE1DBE
deux belles génisses portantes. S'adresser
à Christian Riesen, à Bôle. 11861

ATTINGER FRÈRES
NEUCHATEL

Vient de paraître :
L E S  AVIS

DE LA

Bonne Hère-Grand
Un vieux livre rajeuni par JOSEPH

AUTIKK. — Vol. in-12 avec couver-
ture chromo 2 fr.
AUX PAYS DE LA BIBLE

n
Chypre - Palestine - Port-Saïd

Jolie brochure de Noël , illustrée à cha-
que page, 40 cent. Remise importante pr
prise en nombre. (H. 11864 N.)

AU BAZAR DE JÉRUSALEM
Ferd. BECK

NBTJOHATEL

Bibles et Nouveaux-Testaments, Psau-tiers, livres d'images, tableaux bibliques
et écriteanx à suspendre.

Textes moraves en français et en
allemand.

Cartes pour catéchumènes.
Belles cartes florales avec versets bibli»

ques, pour écoles du dimanche, etc.,
depuis 2 fr. 50 le cent; échantillons adisposition.

Photographies et cadres pour photogra-
phies. Vieux timbres-poste et albums
pour , timbres-poste.

A partir du mois de décembre :
Psaumes et cantiques des Eglises

indépendantes, Schweizerisches Kir-
chen-Gesangbuch, Gute deutsche Bûcher,Kalender und billige christliche Zeit-
schriften. , H790

Achat et vente d'antiquités.
Gravures, livres et médailles neuchàte-

loises, armes, porcelaines, timbres-poste,etc., etc,

DYNAMITE
Fabrique d'Isleten (Uri)

Gélatine-Dynamite Ia, garantie à 70%
de nitro-glycérine.

Poudre-Dynamite en cartouches et en
sacs pour carriers.

Capsules, Mèches, Accessoires, etc.

DÉPÔT A MUCHATEl
BUREAU : 16, rue du Bassin , 16

TÉLÉPHONE 9644

Les articles d'hiver
tels que : Sous-vêtements, Ganterie,
Bas et Chaussettes, Châles rosses,
Bonneterie,. Laines à trlooter, (Hlets
de ohasse, Artioles de tétée, Jupons
fantaisie, Voilettes, etc.," sont au
grand complet. 11345

REçU UN GRAND ASSORTIMENT DE

BÉRETS
écossais, fantaisie et drap foulé

couleurs et bleu marin.

Riflemens pour enfants
Bonnes marchandises. - Prix très modérés.

ZM:-A.Gr-A.s:n:]ïT

SAVOIE-PETITPIERRE
NEUCHATEL

BISCOMES MATTHEY
C'est toujours à la

Fabrique de Biscotins
Henri MATTHEY

19, Rne des Moulins, 19
que l'on trouve les meilleurs et les
plus fins Biscômes aux amandes.

Les personnes qui désirent de grands
Biscômes pour les fêtes de Noël et Nou-
vel-An, sont priées de donner leurs com-
mandes dès maintenant. 11349

Cave Alexis THËVENAZ
45, rue des Moulins, 45

Ouverte chaque jour de 11 h. d midi
Domicile : Oratoire 1. 11459

Vin* riû Midi de 45 à 70 cent- leV 1US ail M1Q.1 Htre de la maison
Louis Rouvière, propriétaire de vignobles.

Hâcon — Bordeaux — Beauj olais
Alicante , à 1 fr. le litre.

Vente en fûts d'origine,

LAITERIE
13, rue Saint-Maurice , 13

BEURRE
~

DTGRIJYèRE
à 75 c. la '/a livre.

Très bon beurre à fondre. — Spécialité
de charcuterie de Payerne. — Fromage
de Gruyère. — Petit fromage de crème,
limbourg, vacherin. — Œufs frais, etc.

Se recommande,
11918 V™ GVlXIiET.



meurtrir le front et lui crier qu'on le re-
joindrait bientôt.

Aussi M«"> Lefèvre et Flore étaient-
elles reposées, calmes, maltresses d'elles-
mêmes, autant du moins que des fem-
mes aimantes peuvent l'être dans des
circonstances pareilles, quand Savinien
et la mère Bonaventure parurent enfin
dans l'avenue qui aboutissait au Buisson
Rouge.

Le premier mouvement de Flore, qui
passait ses journées à regarder sur la
porte ou par la fenêtre, fut de s'élancer
en avant, mais aussitôt elle s'arrêta.

Elle avait compris que le premier bai-
ser du fils devait être pour sa mère, que
M™8 Lefèvre devait passer avant elle
dans îles inoubliables effusions de cetle
joie du retour ; et Flore enfonça dans le
sol ses pieds trop agiles, appela M"e Le-
fèvre à grands cris.

Puis quand la bonne femme se fut
rendue à ses appels, elle la prit par le
bras et la soutenant, la faisant courir,
l'essoufflant, elle la porta plutôt qu'elle
ne la conduisit jusqu'auprès des deux
arrivants.

Savinien du reste s'était élancé et
s'était jeté à corps perdu sur la poitrine
de sa mère qui sanglotait de joie pen-
dant que Flore embrassait à pleines lè-
vres la mère Bonaventure.

La mère Bonaventure, leur bon génie
à tous !

Ce tragique événement fit néanmoins
en quelques j ours ce que des mois n'eus-
sent peut-être pas fait. Il força l'amour
mutuel des deux jeunes gens à se révé-

ler, à s'avouer ; il le grandit encore si
possible, cet amour, et démontra à Savi-
nien comme à Flore, à Flore comme à
Savinien que puisque la mort de l'un eût
entraîné la mort de l'autre, il ne leur
était plus possible de vivre désormais au-
trement que l'un avec l'autre, l'un pour
l'autre.

En croyant tuer le garde, le coup de
fusil du Renard avait célébré ses fian-
çailles ; en voulant nuire à celui qu'il
considérait comme son ennemi, le bra-
connier avait assuré, hâté son bonheur.

Les calculs des méchants se retour-
nent contre eux.

Quand Savinien eut bien embrassé sa
mère et que Flore se fut détachée des
bras de la mère Bonaventure, ils se re-
gardèrent. Ils se regardèrent profondé-
ment émus, rougissants, hésitants.

Flore jeta un coup d'oeil à sa vieille
amie pour lui demander conseil ; elle
seule qui connaissait toute la situation
était capable d'en donner un à Jeanne de
la Héronnière en face du garde Lefèvre.

Mais la mère Bonaventure avait lon-
guement causé en chemin avec Savinien,
pendant les heures de ce retour qui le
ramenait pour ainsi dire des portes de
la mort, et de leur conversation il était
résulté une admiration encore plus
grande de la femme d'expérience pour
le caractère loyal, le cœur d'or, l'intelli-
gence élevée du petit soldat de la guerre
de 1870.

Mm« de Guermanges répondit donc à
l'interrogation de Jeanne de la Héron-
nière par un sourire d'assentiment. Et

Flore ne tendit pas seulement ses deux
mains à Savinien, mais elle lui tendit
aussi son front.

Le jeune homme, comme si une mys-
térieuse intuition lui eût révélé quelle
était cette jeune fille qu 'il avait l'honneur
d'embrasser, le jeune homme faillit tom-
ber en défaillance.

Ni son âme n'avait été assez préparée,
ni son corps n'était encore assez robuste,
pour un tel bonheur. Ce fut sur l'épaule
de sa mère qu'il reposa d'abord sa tète
vacillante ; mais pour pouvoir aller plus
loin et rentrer à la maison, Flore lai prit
un bras pendant que Mm8 Lefèvre pre-
nait l'autre.

Les convenances, le manque de place
exigeaient malheureusement que la mère
Bonaventure et Flore retournassent dès
le soir même dans leur maisonnette de
Montmort.

Mais qu'importaient les distances main-
tenant ? De près comme de loin, Savi-
nien et Floi e si- sentaient l'un à l'autre.
Qu 'icuporMiVnt 1rs distances ? Elles ne
leur empê h.»»ei t point d'entendre leurs
cœurs battre a I rges coups et se répéter
de l'aurore à la nuit : < Je t'aime 1 >

Et pendant la nuit c'étaient les beaux
rêves qui remplaçaient la douce chanson
du jour.

Aussi Savinien ne fut pas longtemps à
se remettre, de même que toutes traces
de ses angoisses disparurent du visage
de Flore.

Cependant elle craignait toujours Le
Renard dont la haine ne devait point
diminuer avec le temps, haine qui allait

sans doute grandir encore en apprenant
la résurrection de sa victime, on appre-
nant que les plus doux liens rattachaient
deux êtres qui avaient souffert par lui, la
martyre d'autrefois et le manqué de la
clairière.

Car, pour elle, c'était sûrement Le,
Renard qui avait tiré.

Le Renard ? Flore n'avait plus long-
temps à le craindre pour elle-même ou
encore davantage pour ceux qu'elle ai-
mait. A chacun son tour : après les
victimes, c'était au tour du bourreau
lui-même de souffrir. Il fallait un châ-
timent, il fallait un exemple : le châti-
ment et l'exemple ne manquèrent point
d'arriver à leur heure. Et de même qu'é-
pouvantable avait été la vie du bandit,
de même terrible fut sa fia.

Dans la journée du dimanche qui sui-
vit le retour de Savinien, vers quatre
heures, moment où tout le monde se re-
pose et où les auberges sont pleines, à
la campagne, Le Renard qui était rentré
pendant la nuit et avait dormi jusque-
ià, Le Renard se décida à descendre au
village.

Il avait touché quelques sous sur son
travail et voulait aller les boire.

Savinien, arrivé depuis le matin avec
sa mère pour passer quelques bonnes
heure3 chez la mère Banaventure, Savi-
nien n'avait pu refuser à M. le maire et
à d'autres amis d'assister au vin d'hon-
neur qui était offert au café de la Place
pour fêter son heureux retour.

Ou était allé le chercher chez la mère
Bonaventure et on l'escortait en groupe,

quand tous ces hommes, au tournant
d'une rue, se jetèrent dans Le Renard ,
lequel n'avait encore parlé à personne,
ne savait encore rien, et se disposait à
franchir le seuil de son bouchon préféré.

La vue du garde en uniforme, parfai-
tement bien portant et entouré de cama-
rades qui le félicitaient, produisit sur Le
Renard un effet aussi foudroyant que
violent.

Il recula à pas lents, ses yeux prirent
une affreuse fixité, ses dents sa serrèrent
à se briser, un tremblement le prit tout
entier, une écume sanglante parut à ses
lèvres qu'il avait mordues involontaire-
ment et avec fureur.

La rage que son chien lui avait com-
muniquée aurait peut-être tardé encore
quelques jours à se manifester, mais
sous l'empire de la stupeur, de la crainte,
de la haine que lui avait inspirées la
brusque apparition d'une victime qu'il
croyait depuis longtemps sous terre, la
terrible maladie venait de le saisir daus
un premier accès.

Tout d'un coup, Le Renard bondit en
hurlant et se jeta , avec les poings en
avant et avec la bouche ouverte, comme
pour déchirer et pour mordre, sur le
groupe de Savinien et de ses amis.

Mais sou étonnement, ses hésitations
avaient duré quelques instants ; on l'a-
vait vu venir et on s'apprêtait à le rece-
voir.

Savinien se doutant, avec raison, qu'il
serait le premier attaqué, n'avait fait
qu'un saut jusqu'à une écurie dont la
porte s'ouvrait à trois pas, y avait em-
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POUR CAUSEDE SANTÉ
à remettre un commerce de (H.11578X.)

combustibles.
Ancienne clientèle 1er ordre.

S'adresser à M. â.-M. Cherbuliez, arbi-
tre de commerce, 10 rue Petitot, Genève.
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tables de nuit, tables à ouvrages et à
jeux, chaises, bureaux, secrétaires, gla-
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MAGASIN DE GLACES
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P. STUDER , doreur .

POUR DAMES
i

Ayant, ensuite d'une occasion imprévue,
acquis à vil prix un solde de tabliers en
soie pour dames, je suis à même de ven-
dre nn magnifique tablier en soie
pour daines, fini , au prix incroyable
de 2 fr. 60 seulement, contre paiement
anticipé ou contre remboursement.

Ces tabliers sont en étoffe de soie pure,
magnifiquement garnis de rubans et da
franges en soie, à la dernière mode, en
toutes et splendides couleurs. Comme
preuve que mon annonce repose sur la
vérité, je change ce qui ne conviendrait
pas ou je retourne l'argent, de sorte que
chaque commande est sans risque.

Que l'on se hâte de commander pen-
dant que la provision n'est pas épuisée,
chez l'expéditeur,
(H 4912 Z) D. Cleener, Zurich.

Anthracite, coke, houille
E. LESEGR ETAIN

19, faubourg du Lac, 19 9049

Briquettes, cWon ûe foyard
TÉLÉPHONE — 'TÉLÉPHONE

AVIS
Samedi prochain arrivera nn

wagon de 11935c

porcs gras
aux abattoirs de l'Ecluse. ;
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poigne une fourche américaine, et atten-
dit le choc du bandit.

Son bras encore raide, encore bandé ,
ne le laissait pas libre de tous ses mou-
vements, mais l'imminence da danger
l'empêchait de s'en apercevoir, d'en
souffrir.

Le Renard, que personne, pas même
lui, ne savait être enragé, avait une si
effrayante physionomie, que bien qu'ils
n'eussent point en affaire à lai, bien qu'ils
n'eussent dû en rien craindre, tons les
camarades de Savinien se mirent égale-
ment sar la défensive.

On croyait à une ivresse folle, à an
accès de colère provoqué par le souvenir
des soupçons dont il avait été l'objet et
par une trop forte absortion d'absinthe.

La contraction des mâchoires empê-
chait Le Renard de parler, mais il hur-
lait comme ane véritable bête féroce. Le
malheureux hurlait autant de souffrance
que de colère ; il ne soupçonnait point le
ferment mortel qui empoisonnait le sang
de ses veines.

La fourche de Savinien le maintint à
distance de celui-ci, mais le maire de
Montmort, qui n'avait que ses bras pour
parer les coups et qui ne s'attendait
point à ane attaque de oe genre, vit son
veston d'alpaga, son gilet et sa cravate
mis en lambeaux par les dents da Re-
nard.

Sa chair heureusement ne fut point
entamée, et à la même seconde Vaillant,
qui s'était glissé derrière l'énergomène,
loi allongeait dans les reins an si for-
midable coup de pied que Le Renard

roula à cinq pas en heurtant sa tète con-
tre un mur.

Il ne put se relever immédiatement,
et quand il le fit ce fut pour s'enfuir
comme un animal blessé du côté de sa
tanière, du côté des Granges.

Sur son passage tout le monde s'était
caché, toutes les portes s'étaient fermées.

Il y avait aussi ane sorte de rémission,
d'accalmie dans son envie de mordre,
dans sa rage de détraire.

Hais on ne s'y fia point, et chacun le
suivit des yeux en se demandant ce qui
allait arriver, pendant que H. le maire
chaageait de vêtements et faisait sonner
le rappel des pompiers.

Savinien, qui avait couru jusqu'à la
maison de la mère Bonaventure, fat
alors saisi d'une frayeur mortelle, car on
lui apprit que les trois femmes, qui ne
savaient rien, venaient de se diriger vers
la forêt de Montmort pour y faire ane
promenade.

Elles avaient pris directement à tra-
vers champs, ne passant point par le
village; sans quoi on les eût arrêtées,
prévenues.

Maintenant elles étaient déjà trop loin
et on ne pouvait les rappeler ; il est vrai
que leur marche ne semblait point de-
voir les conduire dans les environs des
Granges, au contraire.

Cependant, par le fait, elles étaient en
plaine, sans défense, et visibles de fort
loin à cause des vêtements blancs de
Flore.

Que faire ?

Le Renard , le fou , car on le croyait
fou, fou d'alcool, le fou £tait peut-être
rentré tout simplement chez lui , et il
était ridicule d'envoyer des hommes ar-
més en plaine pour y protéger les trois
femmes ; mais, d'autre part, s'il reve-
nait, Savinien serait-il en mesure de
lutter contre lui, Savinien qui s'apprê-
tait à courir seul après sa mère et après
ses deux amies ?

Comme si elles se fussent doutées de
quelque chose, les trois femmes revin-
rent sur leurs pas, et M. le maire, Savi -
nien et d'autres, qui les aperçurent ef-
fectuant cette retraite, furent tranquil-
lisés. Ils se groupèrent sur la place da
village.

Tout d'un coup deux détonations suc-
cessives retentirent et des cris d'effroi
se firent entendre. Le Renard avait
réapparu sur les hauteurs des Granges,
et pendant une course folle au travers
des champs il déchargeait son fusil sur
tout ce qui se trouvait à sa portée.

Savinien, Vaillant, M. le maire, avec
phacun an fusil à la main, se portèrent
à sa rencontre.

Mais le bandit qui avait aperçu la mère
Bonaventure, Mme" Lefèvre et Flore sur
sa droite, dans an pré, s'était élancé
dans cette nouvelle direction.

Ce fut pour les trois hommes qui, eux
aussi, se mirent à courir, un moment
d'indicible angoisse.

Ils n'avaient point le droit de tirer à
distance sur on homme qui après tout
n'avait encore tué personne ; et d'autre
part Le Renard, hurlant, gesticulant, se

rapprochait des trois femmes qui se trou-
vaient à quelques centaines de mètres
encore du village.

D'autres personnes venaient déjà à
leur secours, de ce côté-là aussi, mais
auraient-elles le temps d'arriver 1

Un hasard sauva la mère Bonaventure,
Mme Lefèvre et Flore.

C'était l'heure où on conduisait le
troupeau communal aux champs, et quoi-
qu'un peu retardé tout de même par ces
vilaines histoires, le vacher de Mont-
mort s'était cependant mis bravement
en marche.

Jusqu'alors dissimulé par une haie
très élevée au long de laquelle il glissait,
le troupeau déboucha en plaine entre Le
Renard et les trois femmes qui fuyaient
de leur mieux, Flore emportant presque
la pauvre Mme Lefèvre paralysée par la
terreur : les bêtes et le braconnier se
rencontrèrent.

Avant d'aller plus loin, Le Renard dé-
chargea donc an coup de fusil sar le
troupeau, et ce coup de fusil atteignit
plusieurs bêtes qui s'enfuirent en beu-
glant.

Une seule, au lieu de fuir, baissa la
tète et chargea Le Renard. Cette bète
c'était le taureau, an vieux et superbe
taureau noir de race fribourgeoise.

Ordinairement d'humeur assez pacifi-
que, U était devenu furieux en voyant
couler, rouge sur leurs robes blanches,
le sang de ses vaches.

D'autant plus furieux que les plombs
lai avaient, à loi aussi, déchiré les na-
seaux.

En deux bonds, il fut sur Le Renard ,
qui véritablement en délire prit son fu-
sil par le canon et s'efforça de lui briser
la tète comme il l'avait fait à Ravageot.

Mais le taureau n'était pas Ravageot.
Ses cornes s'enfoncèrent dans la poi-

trine du Renard qu'il souleva de terre,
lança en l'air, reprit après sa chute, re-
lança encore, puis piétina jusqu'à ce que
du braconnier il ne resta qu'un cadavre
mutilé, une sorte de guenille sanglante
et immobile.

Le Renard avait eu l'horrible fin que
méritait son horrible vie.

Bientôt le vacher, les trois hommes et
les trois femmes, entourèrent ce cadavre
affreux. La vue du misérable, si terri-
blement puni, les fit frissonner , mais au-
cun d'eux n'eut le courage de toucher à
sa dépouille.

Ce fut le médecin, le juge de paix et
les gendarmes qui la transportèrent à la
mairie et qui s'expliquèrent l'état d'exal-
tation du Renard, sa fureur par les si-
gnes d'hydrophobie que l'on constata sur
le cadavre.

Flore pouvait désormais dormir en
paix : Le Renard avait rejoint La Vipère
dans le royaume de Satan. Ses deux
plus cruels ennemis n'existaient plus.

Mais y avait encore M. Jutard 1
Oui, mais qu'était-il devenu?

(A suivre.)

i il m y p  *jP f â if m'* MRŜ 5* J j k  ¦ i« irV rf*T^T Î' il / *» 0̂ i ' *"*

S^^^lip^i Maison
^^^^6^  ̂ "R T A N P
'j fifSft Grand assortiment

fil LINGE CONFECTIONNÉ
^»fra f p our daznes et messieursV
ilif»* Fabriqué dans les ateliers de la maison. 11867

WA articles cachemire , lainage el fantaisie
W pour enfants.

« Chemins de table, nappes et serviettes à thé.
Tapis de lit piqué et guipure. Rideaux en tous genres. Tabliers.
JJflTonveaiité en parures , ruches , cols et manchettes.

Spécialité de :
Mouchoirs batiste , fil et coton , unis et brodés ; Pochettes soie

<r Souvenir de Neuchâtel JD .
Toiles suisses, anglaises et de Mulhouse.

rtufarateu « î îça ŝts

HORLOGERIE, BIJOUTERIE ET ORFÈVRERIE
Arthur MATTHEY

riie St-Honoré n° 1-4, USTe-u-cliâtel
En vue des fêtes de fin d'année, mon magasin est bien assorti en :

RÉGULATEURS 1™ qualité, modèles nouveaux et de tons prix; pendules et réveils.
MONTRES, grand choix, en or, argent, acier et nickel.
CHAINES, grande variété, en or, doublé or, argent et nickel ; spécialement recom-

mandée, la chaîne or doublé, titre fixe.
BIJOUTERIE. — Beau choix dans tous les genres en bagues, broches, boucles

d'oreilles, épingles de cravates, etc., or 18 k", doublé or, argent. ALLIANCES
or 18 kts. — Orfèvrerie argent.

PRIX TRÈS MODÉRÉS — GARANTIES
Réparations soignées de pendules, montres et bijouterie. 6663

VINS D'ESPAGME
rouges et blancs, garantis naturels, en
fûts de toutes grandeurs, à partir da 35 c.
le litre, suivant qualité. Vins fins de Ca-
lifornie. Plant Bordean x 80 c. le lit. Bour-
gogne, Mascatel, Porto, Sherry à 1 fr. 15
la bout. S'adr. à J. Morel, à St-Blaise. 11842

CAVES Louis RICHARD
VIEUX-CHATEL

Vins de France, d'Espagne et d'Italie,
en iûts et en bouteilles, garantis naturels.
Neuchâtel, Bordeanx, Sauterne, en bou-
teilles. 10766

Echantillons snr demande.

Imprimerie H. WOLFRATH k C*

â

MÂRTIÎf LUTHER
OPTICIEN

à l'angle de la Plaee Purry et rae des Epancheurs

Grand choix de moteurs à vapeur, absolument
sans danger, les chaudières étant en cuivre sans
soudure, locomotives, chemins de fer, jeux électri-
ques, lanternes magiques, appareils de projection,
verres pour lanternes magipes, etc. 11591

U NOUVELLE MACHINE A COUDRE />*¦
66iiiiiiw y/s^O

(Brevet suisse r_ 3 ^' 2675) j /  A ^C^^ j r
constitue un cadeau utile entre tous, sy ¦ ̂ C^ B̂i^Xt  ̂ srcar sa simplicité la rend d'un usage "

 ̂
j  ^^^^*^  ̂ sj ' travaux,

si pratique qu'un enfant peut sy '̂ W ^^ / ? même la
l'actionner ; elle est ainsi ponr "

/ ?  ^thi- Tk r jJ .̂ broderie artis"
la famille un présent  ̂  ̂

' Vj^Jk. J? Uclne ; mais elle
agréable pour les s? ^r

* ^^ J  ̂
est *ndlsPeiM»M«

dames qui peuvent, 
~
 ̂

*̂L
^*. k j" J^ ï,onr i'oavrière> lingère

avec son aide, l̂  ^£^ J sr 0U £aflfeusfl > oar m doucenr
accomplir une J  ̂,̂ ^% ^^^r sT et ** raPidHé en *ont la meil"
foule de Js ^^L, JE. ^r ^y lenre auxiliaire connue.

^s ^^^ ^  ̂
sf7 

Payements 
par 

termes.
/ 7^  ̂ T ^^ y^ 

11403 Escompte BU comptant.

"̂ ^i yr senie maison à Neuchâtel
IT -/ S, PLACE 3DTJ MAECHÉ, 2



A H RABAIS 20 à 50 °lo Vu les grandes transformations et agran- 1 (p 1
ï ï  pas à confondre avec diSS8^189ltS (après NûUVel-Ân) de ÏKIOS lo- B X
y ¦ des liquidations de rebuts. caux par |a majSOn n° 26, même rue, et 1 T 1
01 Rabais sur pour gagn6r ga n|ace nécessaire, toutes lJ Ç HT :¦ tous les articles. ' . . .  . .  • m X m
Q B —I 'es marchandises restant en magasin 1||

gl SONT LIQUIDÉES A YIL PRIX |||
s I * Jf S  •- r̂ HMM *MM tH *n V1*ii magnifiques dessins, bon teint, pour rideaux , etc. HR HB JL [flAI II ùQ p««»» grepons meuoies (vaLu Vilement i!50), uqaidésà. . . . . .  —./3 j |j p ly

%S3 M Cretonne* et Croisé» meubles, depuis —.S9, —.35, — .45 c. le mètre. g|ï sEp j||

Q 1100 pièces Cretonnes et Percales Sa^.TÀ.'ÏSdïïK ravi.ssants —.68 1 f |Â| H Cretonnes et Indiennes pour fonrres, depuis —.85. H| f f k  WÈ

3e1 H 19ft r TTlfl^fllIûe Pour chemises , vayées ei carreaux . Flanllle, Pilon et Velontlne, ||t | |Q
Mb Hj AfclU pièces Jf ia,uB*lB5 dessins nouveaux , poar corsages ; bon teint, pour jupons, le met. £Q VÊ f§| IPS
U I — .«5: extra . — .55. —65, - .«», — .75. •«* | i W S

QI g PRÎX DË FACTURES - SANS CONCURRENCE
^ IOI

m I I  S  ̂ Environ 50,000 mètres T> /\rt c< Tisone l>«nr robes, pure laine, double l»r- fll JL I
Pj B "JH —{ de J3UHS X ISSUS geur, marchandises de 1™ fraîcheur et qua- H le] |
S* B *3 z — l'*é; le mètre, à —95, 1.25 ; qualité supérieure, 1.45, 1.85, 2.—, 2.25, 2.50. H Y I
gh H 65 35 œ (An lien de 'L40 à 3'75)' 1Â i
iâ| Sa O "t &W~ I' est f̂ 1 de véritables sacrifices sur tous les Tissus pour robes et nouveautés. B IJ || i
Y H é\ Q- Occasions pour revendeurs. H Y SB

Q 1 O Robes mistes, i« m*™, —.15, —.45 ; JgS, —.55, —.75 I (J) I
îU E 100 Pièces de Mérinos, Cachemire, BîOClléS et NOllVôâjTltéS noir' le mètre ~— .45 S S W S
X S 1.25; qaal. 1», 1.45, 1.65, 1.90, 2.—, 2.50 (au lieu de 1.25 à 4.20). — Occasion. f|| X mt

X 1100 Couvertures SSùa^non": 80 Couvertures rouges *£?.*1 X I
d H Ln couverture à 2 p l a c e s . . . .  8.90, 9.80 A 4.40, 4.80, 5.90, 6.80. H Kl SE
X §3 Extra fine 11.80, 12.50, 15.80 2 places, à 6.90, 7.80, 8.80, 9.80, jus qu'à 12.80 El W K|
O Ul (Différence : 3 à 6 fr. par pièce). (au lien de 9.— à 23.—). BQ  B

¦Fl Pi T> Kft C.nnxiinii/iii blanches, extra fines, pure laine, à 2 places (très grande taille, I l  fll PSy g tnvircn oO couvertures vai. «.-a35 .-), Ridées à 10.-, 12.50, jusque îl.so. ¦ U ¦
m m Véritafol© océa§ion 

 ̂
pi m

À Ul Couvertures miztes (Va i^ne), u», 1.35, LSS, 2.45, 2.90 et s.90. é| JL H
JL H f- —i'n au mètre , Cocos, larçr. 45 jusqu 'à 135 cm., liquidé* à 1.25, 1.45, 1.95, 2.25, etc. ; beau L^i I f â &

'm Û  \W* "apiS choix, MTattîng, Ficelles, Moquettes bouclés et- veloutés, depuis 2.50 -à 5.50, prix de lz.-l . - i |j>a'
s H factures. Tapi» Wruxelles ('/ 2 laine, val. 2.50 à 3.—),, liquidés à 1.50 et 1.25. &î» M Jj(a

O Pi 5fift TWfflnfftC fie ll+« bic? assorties, en moquette bou«Ié, à . . 1 £C , 1 QC H PI H
T H *** WeSCeUwS OiB IIVS en flœlle rayée, à — 35; quai, sup., 2.25, 2.90; A.00 et *.#*> 19  ̂ I

J|K ^| 
en moquette veloutée, à 3.50, 3.95, 4.85, jusqu 'à 12.—. - || | JL IMR

1B§ tS Milieux de salous, llcjaiiés anx prix de factures (depuis 9.^-). H |_S |;|jî

O i l  TapiS de tableS choix énorme, depuis — .75 à 28.—. H CI S

O I I  TapiS de lîtS blancs et couleurs , à 1,95, 2.45; à 2 places, depuis 2.90 à 8.70. f m  Izl ({g

O H Occasion Voulant liquider à tous prix le restant de Occasion W y B

Il ES JAQUETTES - MANTES - MANTEAUX S= lui
tf^| Wê OcCaSiOn (dont le choix est encore au complet dans les OCCâSÎOn Ul Sw% 9

Y I Occasion qualltés sap- ienres> Occasion H T 1
É H Occasion jg" RABAIS : 25 à 5Q \, Occasion i Q 1
jjj 11 La vente se fait nniqnement BBî¥ CIWE'Q Pendant la liqeidation , la maison M m K
Jl  an comptant r l i lA l lACd De donne pas d'échantillons T J

Ht U VILLE DE NEUCHATELIH
U M 24, TExMPLE-NEUF, 24 "686 H Q M

Magasin Savoie-Petitpierre 
^^^^^Etrennes utiles Cadeaux pratiques % V WH^fe<{!

poKr dames, messieurs et enfants 'î̂ '^ ïkiîsiBBr?  ̂ W
Recommandé d' uno manière spéciale nn superbe âÉÉÉwMSiiwfi * ^ i

Coffrets de Mercerie assortie t^^A "S P )^w
et NÉCESSAIRES A OUVRAGES 3W\ |- J 'Ug

Articles toi soignés, tri-s ëlènants et de U DERNIÈRE NOUVEA UTÉ lylfli -—-^gSfSff
ORNEMENTS pour Arbros de Noël. Bougies. .̂ ^̂ ^ Bfi F̂ e- Î ^B

lionnes marchandises. Prix, modérés. J ^EJ ĵ fBSIjBpS^BpBg?
¦V VOIR I-ES ÉTALAGES -̂ Q | *̂ I&MS33!BÊ^

;

BOIS
Gomme les années précédentes, je suis

tonjoors acheteur de bois de tontes es-
sences H 740

Billes de noyer, sur pied ou abattus.
Bernard Basting

MARCHAND DE BOIS
Port-Roulant — NEUCHATEL

Fabrication de timbres
EN

Oaou.tch.o'u.c , Métal et Oélatine
ponr Admlnlitratloni, . CM

Oommeroe, Industrie, eto. W

ê 

Timbres dateurs, numéroteurs, 4|>
Lettres et OhUCres pour C^5

Emballages, Caisses, Fûts, eto.

Magasin M. Stahl
2CH6 taubonrg du Lac 2

BÎ6DL A TIDII 8
I er CHOIX

Chalets à coocoa
Réveils. «wi
Pendules de bureau.
Montres de poche.
Chaînes de montres
Réparations en tons genres.
Prix modérés. Garanties.

Se recommande,

H. STAHL
Magasin Fanb. dn Lac 2.

« Albert BASTING
QC T, r-u.e des CHavannes, T
E* — A denx pas de la boucherie de M. G. Walter — 11953

§ éTRENNETUTILES
54 

sa Dîners en porcelaine blanche et décorée.
f5 Déjeuners et tête à tête en porcelaine décorée.
g;. Services à bière, à vin, à vermouth et à liqueurs, en cris-
w tal gravé et taillé.
gg Coupes et vases à fleurs en cristal de Bohême, nouvelles
|p formes et décors nouveaux.
|3 Garnitures de lavabos, haute nouveauté.
o Plats à dessert en porcelaine finement décorée depuis
3 1 fr. 45.

! ARTICLES DE MÉNAG E
« 
g Cafetières et théières en métal anglais.
sg Cafetières à filtre extra fortes, vendues à des prix très.
E3 bas, depuis 1 fr. 65 à 4 fr. 50.
§ Réchauds à esprit de vin, divers genres.

Lampes à pied et à suspension.
S Grand choix d'articles émaillés.

| §SgT Pas de tombola
I mais mes marchandises se recom-

mandent p ar leur bonne qualité et
surtout p arla modicité de leurs prix.

V R O JjjjjC A. C3t JES 25
Dès maintenant, mise en vente des fromages gras et salés de l'été 1896, des

obalets de Son-Martel , da Maix-Rochat, du Maix-Lidor, de la Châtagne, des Combes-
Dernier , de la Combe-Pellaton et de Petit-Martel.

Fromages de 1™ qualité, vendus an plus j uste prix, contre paiement comp-
tant, sans escompte. Les revendeurs jouiront d'an rabais.

Expédition en dehors du canton de Neuchâtel. (H. 3550 G.)
S'adresser à !H. Daniel Stauffer , négociant, aux Ponts-de-Martel.

jjjUyk Etrennes utiles
«îa||||||> COIimilRIl J1CDT

i^^ffljjf^O ïï V^fltegS' " SUCCESSEUR

¦ ; ' recommande, pour les fêtes de fin d'année, SOR\
tMIéa-aiUe ca.'arg-eaa.t Dei assortiment de Coutellerie, garantie et en

^^^g^^gay^^^ tous genres. Couteaux de table, à dessert, à
j ffiBffP B^l Wlk 1 découper, etc., 25 modèles. Couteaux à fruits,
M^^BSJ-̂ W

BI' - "nk Truelles à gâteaux, articles fantaisie , etc. Guil-
K;j ioS|pg'' J|B 1ers à soupe, à crème, à café, à légumes, "po-
ml ,^ i ^**t 

'?& c'les * souPe! etc- Couteaux de poche, du pins
•̂^Ŝ F^Bf • dSP ordinaire au plus riche. Ciseaux, étuis de ci-

^~^T seaux et crapauds de tous prix. Grand assorti-
EXPOSITION NA TIONALE ment de rasoirs 1» qualité et accessoires. Ton-

GENÈVE denses, marques renommées. 11662.

W ^mmm ,̂# 
i ?¦ forlifianta ¦ g

¦lA ¦ ira* «'¦ «o¦« J.Klaus sj x
|̂ , au Locle ^^Hhk SuiasB - ox Ĥ

M. DANIEL STAUFFER
négociant en vins et spiritueux, aux PONTS-DE-HARTEL

vendra occasionnellemen t deux belles jeunes et grosses vaches d'environ 4 ans, fran-
ches de couleur et portantes pour fin janvier et fin mars 1897 ; un grand poulain de
18 mois, gris fer, Anglo-Normand ; une pouliche de 30 mois, brune, même race, tous
deax descendants d« Kabin. Une belle et élégante jument de 4 4 /a ans, primée, bonne
trotteuse, 153 cm. Un jeune cheval de 4 ans, brun , trotteur et très fort , s'attelant
partout, 165 cm. Pour le compte d'un client : un jeune et beau taureau d'une année
primé par 81 points. Une belle pouliche de 30 mois, bai foncé ; une dite alezane'
liste en tête, travaillant, déjà très bien, forte trotteuse et provenant de Kabin. Une
belle et forte jument pommelée grise, âgée de 8 ans, franche de membres ; convien-
drait tout spécialement pour gros camionneur. (H. 3551 c.)

J Pour 5 Francs seulement

/^" "̂  voix, 2 hnssps,
 ̂ L' registres, 2 fermetures , clavier-nielt?

E mirert, garniture nk-loe grandiose
j-, ilmiblu-Mufflct avec coins .l'ucier,
«j> jnstnimuiit île luxe , fp-and format,

, musi que à J i lmt-urs , sun d'orgste.
53 Méthode U 'inr r iudier  sni-même, par
^-~ laquelle unir» ' petseutie sait jouer

de cet instrument sans inui l re  ei sans
eonnaissance des notes , ser.i donnée
Erntuitomeui . I',,ri, enut frs. I. '.T)

raisse «raluile . Truite eominande de
J pièees ri vr «nuie cadeau uu
LTand harmonii -a-lr i inelo do Vienne
à jouer ito J cotés avec l i t  tr.nii et
musi que à 2 ebnoura, IL'"., cm. de long
et .", cm. de la rjje. p,;,,, ,.»«cml)ln

seulement f is . 1.3. Adresser 1< -,
commandes i Heinr. Suli r,

;t NoiiQiir ade , Alleina»nc.

LE MEILLEUR REMÈDE
contre la toux c'est les

Bonbons suisses
au PLANTAIN LANCÉOLÉ

(Achte. Schweizerische Spitzwegerich
Brust. Bonbons)

de F. KEHRL1 & KRATZ
UTZENSTORF (vallée de l'Emme)

X>a botte : 50 cent. — Dépôts à Neu-
châtel chez M. Jordan , pharmacien , et
chez M. Hafn<rr , confiseur. 10750

T-JE CIMENT
PLUSS-STAUFFER

très renommé et seul primé à Lubeck,
est le meilleur pour recoller les objets
cassés, tels que : Verres, porcelaines,
bois, etc. (H. 666 Q.)

Véritable seulement en flacons à 65 «.,
chez A. Zimmermann, droguerie, à Neu-
châtel ; César Hirt , nég>, aux Verrières.

Û TRiCOINtGEi
m à la machine. p \
JL Beau choix de Bas, Chaus- JL
HJ settes, Jupons, Camisoles, |J
X Sous-Tailles et Caleçons, et X
^~ divers autres articles. V
||| SPéCIALITé DE (3827) |î|
àk COTON ET LAINE jh
A i Li TRICOTE USE X
llr Rne du S«yon lll

BOIS FAÇONNÉ
Anthracite — Houille

GORE — BRIQUETTES

J. STAUFF ER
BUE DU TRÉSOR 9, «IRE J.-S.

TÉLÉPHONE. 9998

OCCASION
A vendre un bon piano ancien , mais

peu usagé, avec chaise et casier. Prix :
380 fr. — A la même adressa, une grande
table ronde de salon, bois dur. Prii :
60 francs. S'adresser au bnrean Haasen-
stein & Vogler. H588



GRAND BAZAR PARISIEN
ZEeTTIEJ ZDIE3 LA 1ZESEEELJXJE1

Immense assortiment de JOUETS
depuis le meilleur marché au plus fin

LE PLUS BEAU CHOIX DANS TOUS LES PRIX
EÎ3M

Bébés et poupées, lits et berceaux en bois et en fer , poussettes, meubles et chambres
de poupées, chaises , tables , épiceries ; thés , déjeuners, dîners faïence , porcelaine et métal ;
toilettes , lavabos.

Potagers et cuisines. Potagers à gaz.
Merceries. Boites de perles. Boîtes de construction en bois et en pierre. Jeux de mo-

saïque , de cubes. Boiles pour confectionner des chalets , voitures , meubles, etc. Boites
d'outils , établis de menuisier.

Charrettes anglaises, chars à ridelles avec bancs , chars à sable , brouettes , glisses ,
traîneaux et patins. Attelages , camions et voitures en tous genres.

Grands soldats en carton incassable. Soldats de plomb. Ecuries avec chevaux de peau
et de bois.

Tramways, omnibus , dog-carts , vélocipédistes , carrousels , dragues , bateaux , etc., avec
et sans mécanique.

Grands chemins de fer mécanique à obstacles , pouvant faire machine en avan t et en
arrière , avec tous les accessoires : rails , ponts , gares , distributeurs de billets , lampes , etc., etc.

Chevaux en peau , en bois , à bascule et sur roues. Animaux de toutes sortes , en bois ,
peau , laine et caoutchouc.

Ménageries. Boîtes d'animaux en bois, papier mâché et en peau.
Panoplies, fusils, sabres, tambours, trompettes , pistons , clairons , képis militaires.
Armures complètes. Forteresses.
Lanternes magiques. Machines et moteurs à vapeurs .
Boites de couleurs et de compas.

Très grand assortiment de jenx de société. 11868

QUANTITÉ D'ARTICLES à 5, 10, 25, 50 et 75 c.
AU CHOIX

I^SSSSSSSSSSSSSSK> »̂aiiMH 111111» rirammniim

ra r 
 ̂

KHÂTEL, 1 te, ne ta Sep - DIED1SHE1-KLE1 - 1 Ms, me ta Sepo, NEUCHATEL

ISwiPiffl i j ~~

des tout derniers genres, cheviot toutes rS2 - •nuances et draps unis ou fantaisie, forme E|| s i£|

1V¥OT
S
55, 45, 35 & 25 "g * § 10
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Pèlerines imperméables Vosgiennes j n' |' 8 3 =2 * ¦
Pèlerines en cheviot ( s  et 3.75 ,55 «- ,g. O fl
Annaoînti Un lot pantalons, drap pure lame, £1 m»j a+. £t «3 ^
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, ™ oitoix IMM:BSNSIL! A TOUS PÎ IX S58— "Pardessus à pèlerine —; ——: 
avec capnclioii, croisés, lr. 25 Vêtements et Chemises sur mesure.

La Maison A LA CITÉ OUVEIÈRS
ne met en vente, même aux prix les plus réduits, que des vêtements d'une CONFECTION
IRRÉPROCHABLE, tant sous le rapport de la qualité, que de la coupe, du travail et des
fournitures. 9965
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Toujours belle Maculature à 30 centimes le kilo, au bureau de cette feuille

laeteaux officiers la, El Jl É
doublés entièrement. if

Extra Fr. 35.—, 39.— à 44 — Il
Au lieu de » 42.— à 68.—. I*
Um%mm avec 1>èleipiiies ®9 M h
ildllllUylUA et Capucfeons, Êâ.ûtf ||

bleu, noir et fantaisie. if
Ï5x.ti*a. . . Fr. 25 — 29.—, 35.—, 39.— ||

M Au lieu de. . . » 30— à 48.— . ÏX

Û t 3FQ6SSUS qualité soignée, ' 
Iff.ëlî J

¥ Quai. ®up. Fr. 19,80, 25.— , 29— et;36.— |
ï Valant . . . .  » 30.— à 55.—. |

| Complets pour Messieurs
0 sortant des premières fabriques , façon et doublures (S
* soignées, toutes façons et couleurs. $
j  Le complet 15 —, 19.—, 25.— î
jjj Extra 29.—, 33.— , 35,— ï
* Le plus cher 45.—. è
|| ClOBîapîet® ï»€5dsîngofe, à fr. 58 et 68 ij
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Bonne tourte sèche
CHEZ (H. 11960 N.)

Gottfr ied Binggeli
à ANET, canton rie Berne.

SCHELLFÏSCÏÏ
poissons an sel da poiis de 300 à 400
grammes. — Prix avantageux. il890c

MORUE D 'I SLA N D E
Au magasin F. GA UDARD,

Faub. da l'Hôpital 40.

ffllle Fanny Delachaux
Sablons 26

a reçu un très boau choix d'ouvrages
échantillonnés sur drap, toile, canevas,
etc. 11886c

Ch. Petitpierre & Fils
SEUCHATEL

GRAND CHOIX D'ARMES
en tous genres îose*

Articles d'escrime
Carabines Robert. Revolvers

4 Frii modérés, Répitîtioos soignées

P TÉLÉPHONE

Chaque femme de ménage
qni veut procurer à ses chéris beaucoup
de pliiisir et un bon repas, doit se bâter
rie faire venir notre prix-coma!, t. pour des
dindes, canards et poulardes bien en-
graissés, des oies grassss, qui sont ex-
pédiés en paquets de 5 kilos à 8 fr. 50,
franco contre remboursement, froîche-
mett tnés, plumés à sec et vieés, ou
aussi vivants (propres à l'élevagp).

Miel , œufs de poules, gros et frais.
Jambon, salami, fruits et raisins do table
de bonne qualité et bon marché.

Spécialité : vins de Hongrie, excellents,
bon marché et naturels, à 45, 50 et 60 c.
la litre. 11131
Wettl's Exporthaus, Werscheiz Ungarn.

AIMEZ-VOUS
un joli teint délicat, blanc et rose, lavez-
vous tous les jours avec

la SAVON de Lait de Lys, de Bergmans
de Bergmann & O, à Zurich

(MARQUE DE FABRIQUE : DEUX MINEURS)
Le meilleur remède contre les taches

de rousseur, ainsi qne contre toutes les
impuretés de la peau. H 664 Z

MB MOKCEA.fr 75 cent.
Pharmacies Bourgeois, Donner, Jordan,

Guebhardt, à Neuchâtel. Pharmacies Cha-
ble, à Colombier. Pharmacie Chapuis et
C. Hnbschmid, à Boudry. Weber, coiffeur
à Corcelles. H. Viesel, à Dombresson.

DEMANDEZ
à la maison d'expédition A. JEABUSKT,
au Locle, ses spéoialité» de vête-
ments pour hommes, en Complets, de
cheviotte pure laine, bien , brun , noir, à
Fr. 38, 48, 58, et les Pardessus,
forme officier, de drap satin, gris-noir, à
Fr. 45, 58, «O.

Mesures à donner : Grosseur du corps
sous les bras prise sar le gilet ; de
ceinture sons le gilet, longueur d'entre-
jambes.

Envoi franco, contre remboursement. —
On reprend toute marchandise ne con-
venant pas. (H 2837 C)

PLUS JAMAIS
une telle occasion ne se présentera d'a-
voir pour

BBF" fr. 6 90 seulement "W
une magnifique collection contenant :

1 très belle montre, marchant très bien,
échappemen t supérieur, garantie trois ans.

1 superbe chaîne de montre en imitation
or, 1 breloque.

2 boutons de manohettes très élégants.
1 épingle de oravate, 1 porte-oigare.
2 boutons brillants (imitation magnifique).
1 très jolie broche ou bague.
1 nouvelle boite magique. 1 oalendrier.
Ces 12 pièces avec la montre, propre-

ment enveloppés, servant d'étrennes ma-
gnifiques pour six personnes, seulement pour

SH T fr. 6.90 *VQ
(ancien prix : fr. 12.—).

Contre paiement d'avance, on est prié
d'ajouter 50 c. pour frais d'emballage et
de port. — Contre rembonrsement, 30 c.
en plus. (N. 3843 Z.)

Warenhaus S. KOM MEN , Basel.

MAGASIN

Ernest IMier
15, rue de l'Hôpital, NEUCHATEL

Biscômes aux amandes
Beoette spéoiale. - Vieille renommée

Matières premières choisies avec le plus grand soin
Les personnes qni désirent de GRANDS

BISCOMES pour les fêtes de fin d' armée
sont priées de donner leurs commandes
le plus tôt possible. 11665

En vente dans tous les magasins cte
musique et chtz M»» de Ribeaucocrt,
professeur de musique, faubourg de l'Hô-
pital 34, la partition de piano de

Le Drapeau Fédéral
marche militaire (avec chœur)

dédiée à la mémoire de feu M. le con-
seiller fédéral Ruchonnet, par M">« Marie-
Louise Gorrevon-de Ribeaucouit.

Partitions pour chœurs d'hommes, fan-
fare , harmonie, etc. liJ-OOu

MANUFACTURE et COMMERCE
DE

GRAND ET BEAU CHOIX
pour la vente et la looation. .12

BÏAGA6I2Ï LE PLUS GRAND
ET LE MIEUX ASSORTI DU CANTON

Rue Pourtalès n°» 9 et U , 1« étaya.
Prix modérés. — Facilités dc paiement.

S«i recommande,

HUGO-E. JACOSI
NaUOHATEL 

J. VOLLSCBLEGËL
ABRIUBIEB

2, Rue de la Treille, 2
Carabines de précision et fusils de chasse.
Grand choix de carabines a Flobert »

et pistolets. Revolvers. Fusils à air com-
primé. Arbalètes. Vieilles armes pour
panoplies. Articles d'escrime.

MUNITIONS - RÉPARATIONS SOIGNÉES
Feux d'artifioe pour salon

Fenx de Bengale sans fumée
Fulmi-Coton

PRIX TRÈS MODÈRES
Toutes mes armes sont garanties pour

la solidité et la précision du tir. 11734

A vendre, faute d'emploi, deux tuni-
ques de garde communal, peu usagées.
S'adr. à Haasenstein & Vogler. 11913c

PAUL COLIN i C" |
2, TERREAUX, 2 H

Bon vin rouge de table, à 45 c. H
et 50 c. le litre. B

Vin ronge St Georges, vieux, à H
60 et 70 cent, le litre. H

Vin de Neuchâtel, blanc et rouge, Hj
différentes années. H

Beaujolais , Bordeaux , Malaga , HJ
Madère, Sauternes, en qualités su- HJ
périeures et à des prix modiques. I

Demander les prix. 10967 HJ



Enchères d'immeubles à Bevaix
Le samedi 19 décembre 1896, à 8 heures du soir, à l'Hôtel de Commune, à

Bevaix, l'hoirie de M. Eugène Mellier exposera en vente par voie d'enchères
publiques les immeubles suivants :

Cadastre de Bevaix.]
1. Art. 1311, pi. f» 7, n» 27. Les Sagnes, jardin de 144 m 2 — ém. 0.426
2. » 1312, » 8, » 37. » j ardin de 181 » - » 0.536
3. » 122, » 8. D 35. » j ardin de 266 » ¦=¦ » 0.788
4. * 1313, » 10, » 13. Les Vignes de Cuard, pré de 838 » =» » 2.482
5. » 1319, » 42, » 43. Les Plantées, champ de 486 » = » 1.439
6. » 1321, M 49, » 14. A Melet , champ de 1327 » = » 3.929
7. » 1322, » 49, » 48. La Croix, champ de 2023 » = » 5.980
8. •» 1323, » 54, » 43. Fin d'Archessus, champ de 378 » = » 1.119
9. » 2962, » 35, * 80. Vignes de Rugeolet, pré de 446 » = » 1.320

10. » 1433, » 51, » 72. Le Pontet, pré de 940 » =¦ » 2.783
11. » 71, » 45, » 84, 85. Le Biollet, champs et buissons 1790
—. » 19, » 45, » 81. Le Biollet, pré de 1843

3633 » - » 10.758
12. » 1432, » 48, » 71. Les Œillons, pré de 756 » = » 2.239
13. » 1314, ^ 11, » 66. Les Joyeuses, vigne de 376
—. » 1315, » 11, » 73. » vigne de 120

496 » =¦ ouv. 1.407
14. » 1316, » 25, > 12. Les Basuges, vigne de 628 » - » 1.783
15. » 1317, » 35, » 43. Vignes de Rugeolet, vigne de 360 » - » 1.022
16. » 2152, » 35, » 42. » » vigne de 353 » = » 1.002

Pour renseignements, s'adresser à M°>* Eugène Mellier ou à M. Louis Dubois,
à Bevaix. 12022

AVIS DIVERS

Hôtel-Pension Cbiélaz
RESTE OUVERT

tout l'hiver

Restauration à la maison du milieu
Quillier chauffé.

Grande salle pour banquets et repas
de noce.

TÉLÉPHONE TÉLÉPHONE.
Se recommande, 10496

G. BEYEL, propriétaire.
SOCIÉTÉ DU

PIBS du ÇREUX-DMH
Le Comité de la Société informe ses

sociétaires, ainsi que les personnes aux-
quelles le carnet de souscription pourrait
ôtre présenté, que le collecteur encaissera
ces jours la cotisation pour 1896. 11951

AUX AMIS DES ARMÉNIENS
S. Bodlonrian, Arménien, ayant dû

fuir de Constantinople pour échapper aux
massacres, se recommande à la bienveil-
lance des habitants de Neuchâtel, pour
lui procurer du travail pour son métier
de coiffeur, soit à son domicile, rue des
Epancheurs 11, 2"»» étage, soit au domi-
cile des personnes qui voudront bien
l'honorer de leur confiance . 11933c

ÉCRITURES
Un jeune homme, marié, se recom-

mande pour des écritures à faire. Discré-
tion absolue. S'adr. rue St-Maurice 13, au
magasin. 11919c

NOTARIAT
Gérances. Contentieux. Représentations

G. ETTER, notaire
a transféré son Etude de DOMBRESSON

A NEUCHATEL
Eue de la Plaoe d'Armes n° 6, 1" étage

(Rue de la Préfecture). 11610
ATTENTION !

Un jeune commerçant cherche une
personne connaissant à fond la compta-
bilité commerciale et disposant d'un peu
de temps pour donner quelques leçons.
— Le bureau Haasenstein & Vogler indi-
quera. 11801c

J. PTCJINrK.raT «
Tailleur, ancien conpenr,

se recommande à l'honorable public de
Neuchâtel et ses environs. On se charge
des façons, des réparations, et des retou-
ches les plus difficiles. Vêtements sur
mesure à prix très modérés. S'adresser
rue des Chavannes n» 19. 11191
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/ */ TAPIS Ml ETRE - LIOLEII
A vendre d'occasion

au
Magasin d'Horlogerie J.-A. SANDOZ

Rue du Trésor 2
une pendule neuchâteloise grande son-
nerie et réveil, frappant sur Gong, pièce
complète avsc lanterne, 200 francs.

Reçu un beau choix de Régulateurs,
Pendules à consoles pour chambres à
manger , Pendules rondes , Réveils et
Montres en tous genres, à des prix dé-
fiant toute concurence. 11877

Toute vente est garantie.
Rhabillages de Montres, Pendules , etc.

ON DEMANDE A ACHETER

On achète habillements de messieurs
et de dames, chaussures, lingerie, etc.

Veuve KUFFER,
8736 Poteaux 8.

Sur demande, je me rends à domicile.

TBliffilS îlTI
On demande à acheter une collection

déjà avancée. — A la même adresse,
achat par lots de timbres anciens de
tous pays. — Ch. Perrenoud, à Cormon-
dreche. 11843

On demande à acheter, en ville,
deux maisons de rapport. Adres-
ser les off res à l'étude G. Favre Se
E. Soguel , notaires, rue du Bas-
sin n° 14. H793

Appartement et Jraux à louer
A louer, au nouvel Hôtel des

postes, un bel appartement do
sept pièces et dépendances, salle
de bains, eau, gaz, électricité,
eto., et deux bureaux indépen-
dants de trois et quatre pièces
spacieuses et , bien distribuées.

Etude des notaires Guyot &
Dubied. me du Môle, 11684

A remettre, pour Saint-Jean 1897, un
appartement de 4 chambres et enisine.
Rue de la Serre 3. — S'adresser à Mme
Jeannet, au premier. 11824

A louer, dès maintenant ou pour
le 24 mars ou le 24 juin 1897, un
rez-de-chaussée de 5 pièces et dé-
pendances avec jardin.

Etude des notaires GUYOT &
DUBIED, rue du Môle. 11683

A LOUER
pour Saint Je.'iii .8U7 o.i ph.s IôI si on le
désire, au qnarl" i de l'Est, un apparte-
ment de oinq pièces, chumb^ d • b.,e,ne,
cuisine et dépendances. — Eau et gaz. —
S'adresser au bureau Haasenstein & Vo-
gler; 11436

Pour Noël, à louer un .loge-
ment d'une ebambre aveo cui-
sine, rue du Pommier. S'adres.
étude BRAUEN, notaire, rue du
Trésor n" 5. 11656

Très beau logement de six chambres,
pour St-Jean 1897. — Balcon. — Prix :
975 tt. — S'adresser Beaux-Arts n« 15.
au 1« étage. 11664

APPARTEMENTS A LOUER

A louer, pour lo 24 juin 1897,
route de la Côte 55, un apparte-
ment au rez de-chaussée, de trois
pièc es, cuisine et dépendances. —
Un dit au 1er étage, de cinq pièces,
véranda, cuisine et dépendances.
— Un dit au 2me étage depui s la
route de la Côte, de cinq pièces,
avec balcon et véranda, cuisine et
dépendances.

Chacun de ces appartements
jouit des installations d'eau et de
gaz, ut a comme dépen dances :
chambre-haute habitable, bûcher
et cave, plus la jouissance de la
buanderie, d'un jardin d'agré-
ment et d'une portion de jardin
potager. — Exposition au midi et
belle vue.

Etude des notaires Guyot & Du-
bied, rue du Môle. 11682

Pour St-Jean, un joli logement de trois
chambres, bien exposées au soleil. S'adr.
le dimanche, de 3 à 4 heures, à M. J.
Wiesmann, Industrie 10, 3™° étage. 9452

A louer, pour le 24 juin 1897 , au
centre de ta ville et à proximité o'e l'hO-
tel des Postes, un bel appartement très
confortable, comprenant 12 pièces et
cuisine au même étago , et vastes dé-
pendances. Si le locataire le désire, la
location pourra être restreinte à 8 ou
10 pièces. — S'adresser à l'Etude Ed.
Junier, rue du Musée 6. 11441

-A. LOTJBI3
pour Noël, rue des Beaux-Arts, un beau
logement de 6 pièces et dépendances.
S'adresser à la Société technique. 7200

A louer un bel appartement de sept
chambres, avec vastes dépendances, si-
tué rue du Môle. S'adr. Etude Brauen,
notaire, Trésor 5. 11823

A loner, dès maintenant, an Ro-
cher, un logement réparé à neuf, com-
posé de quatre chambres, au soleil, avec
balcon, chambre haute, cuisine, cave,
bûcher, buanderie et séchoir. — Prix
avantageux.

S'adresser à Auguste Lambert, Balance,
ou au bureau du camionnage officiel , à
la gare. 11530

A louer, au faubourg du Château :
Pour le 1er décembre, un logement de

trois chambres, cuisine et dépendances.
S'adresser pour tous renseignements

en l'Etude du notaire Aug. Roulet , rue
du Pommier. 11435

A loner, ponr le 24 juin 1807, an
quai des Alpes, avec entrées rae
des Beanx-Arts 12 et 14 :

1° Rue des Beaux-Arts 12 :
Trois appartements soignés de cinq

pièces et dépendances (rez-de-chaussée,1er et 3m» étage) ; celui du rez-de-chaussée
avec véranda et jardin.

2° Rue des Beaux-Arts 14 :
Un bel appartement de six pièces au

rez-de-chaussée, avec véranda et j ardin,
et un dit au 1« étage, de sept pièces ;
les deux avec toutes dépendances.

Belle situation an midi. Installations
confortables, gaz et électricité. Vue assu-
rée sur le lac et les Alpes.

S'adresser à l'Etude des notaires Guyot
& Iinbied. 11335

TO/B» A "D TM A louer, dès Noël ,
JLWH ***vA* l̂ nn logement de 4
™ T^™ pièces, ou un dit de deux piè-
ces et dépendances. S'adr. à M. Kratzer,
maison Huguenin. à Marin. 11841c

A loner, pour tout de suite, de
beaux appartements de trois à
six pièces, dont deux avec jardin, si-
tués an faubourg des Sablons. — S'adres-
ser à l'Etude Borel & Cartier, rue du
M6Ie 1. 6290

A louer, pour Noël, an quar-
tier de l'Est, un joli logement
de 4 chambres , ouisine et dé-
pendances. S'adr. Beanx-Arts
n° 18, 1er étage, à droite. 10886
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CHAMBRES A LOUER
—) 

Belle et grande chambre menblée, bal-
con, sur la Promenade. Avenue du Pre-
mier- Mars 12, an 1er étage. 10959

Jolie chambre indépendante, se chauf-
fant. Temple-Neuf no 20, au 3™. 11921c

Jolie petite chambre meublée. Epan-
cheurs 9. 4™» étage. 11914c

JOUG CilîlIUBrO indépendante"et se
chauffant, pour un monsieur rangé, avec
pension, si on le désire. — S'adresser
Sablons 5, 3°» étage, à gauche. 11363

Deux chambres, dont une indépendante,
Evole 3, 3°»> étage, à gauche. 11129

Chambre meublée à louer, Seyon 11,
2™> étage. 11854c

A louer tout de suite une jolie petite
chambre meublée, pour un jeune homme
tranquille. Faubourg de l'Hôpital 38, 1<*
étage. 11747

Chambres intublées, vis- -vis du
Jardin anglais. Rue Coulon n° 2, rez-de-
chaussée. 8204
aKwa e^——a—un————HBB gjgPfBB

VENTES AUX ENCHÈRES

On vendra par voie d'enchères publi-
pues, lundi 14 décembre 1896, à 4
heures après midi, dans les maga-
sins L.-F. Lambelet, à la gare de Neu-
châtel : une feuillette vin de Bourgogne,
un qaartant vin de Bordeaux. 11891

Greffe de Paix.

MAGASIN A. COURVOISIER É
PAUL TRIPET, suce. I

KEUCHATEL 9

TOMBOLA Gratuite I
ÎOO LOT§ Hd'une valeur totale de B

375 fp. I
offerts gratuitement à ma clientèle. I

Tout achat an comptant d'une I
importance de 5 fr. donne droit à I
un billet. 11565 ¦

Les lots sont exposés dans mon \̂Êmagasin rue de la Promenade-Noire. I

Le tirage aura lieu le 2 janvier 1897 H

Vente du café du Pont à Boudry
Par suite de circonstances indépendantes de la volonté de l'exposante, l'enchère

du 14 novembre 1896, n 'ayant p s  donné de résultat, dame Fariny Schiari à Boudry,
réexposera en vente, le samedi 26 décembre 1896, dès 7 heures précises du soir, a
l'hôtel de ville de Boudry, salle du tribunal, l'immeuble qu'elle possède à Boudry
et qui consiste en bâtiment, à l'usage de café et habitation, places, jardin et vigne,
d'environ 1500 mètres carrés.

Snperbe situation à l'entrée des gorges de la Reuse.
Mise à prix, 15,000 francs.
Pour tous les renseignements et pour les conditions de l'enchère, s'adresser au

soussigné.
Boudry, le 27 novembre 1896.

(H. 11988 N.) H. AVBEBSON, notaire.



GRANDS MAGASINS BARBEY & G1*
Rue du Seyon et Place du Marché

Mercerie - Bonneterie - Ganterie - Parfumerie
SPÉCIALITÉ DE LAINES ET COTONS en tous genres

BOXtf lVETERIE
depuis fr. depuis Ir.

Oilets de chas&e, 3 — Chaussettes laine,
Orilets laine, gilets chausettes coton, 0 40

coton, 1 65 Bas laine, lias » 0 40
Camisoles laine, Gants de soie,
camisoles eoton, 1 25 gants de laine, 0 45

Pantalons laine, Gants de peau glacés,
pantalons coton., 0 85 2 et 4 fermoirs , 2 75

Caleçons laine, Gants peau de daim,
caleçons coton, I 30 pour officiers 3 —

Jupons laine, f u- jj Gants de peau fourrés ,
pons coton, 3 — gants astrakan , 2 85

BOnrariSTIiRII! Fantaisie
Fabrication de la Maison

Châles, échappes, pèlerines , jupons, robettes
Capots , fauchons , rigolettes , guêtres, genouillères

BRASSIÈRES, BAS et SOULIERS en laine décatie irrétrécissable
Rubans. Dentelles. Foulards. Tulle et Voilettes.
Bretelles. Cravates. Régates. Nœuds. Schlips.

Grand chois de CORSETS en tous genres, depuis 1 fr. 60
COLS ET MANCHETTES en coton, en fil, en celluloïde et en papier

TABLIERS NOIRS. - TABLIERS FANTAISIE. - MANCHONS ET BOAS
TOILE CIRÉE pour meubles et nappages. OUATES

Broderies. — Tapisseries
Ouvrages brodés et échantillonnés sur canevas, toile et drap.
Laines, cotons, fils , et soies à broder. Etamine. Canevas,
Filoselle anglaise lavable, qualité supérieure.

PARFUMERIE
gavons de toilette , fins et ordinaires.
IXuiie et pommade a cheveux. Brillantine.
£5au de Cologne. Eau de Botot. JECau de Quinine. |
Vinaigre de Bully. Parlums pour le mouchoir. |

Spécialités en dépôt dans la maison
Crêpes de santé de «T. Bœr Se Cle.

Sous-vêtements et ouate en laine de Forêt ,
très énergique contre le rhumatisme.
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ENTRE FEMMES

VARIÉTÉS

5l»>8 Jules Michelet, la veuve du grand
historien, est bien une des figures fémi-
nistes les plus intéressantes de notre
époque : née en 1830, à Montauban , Mm «
Michelet est Languedocienne par son
père et Américaine par sa mère, belle
créol e de la Louisiane.

M. MMaret, son père, qui était profes-
seur aux Etats Unis, avait parmi ses
élèves une adorable orpheline , Miss
Emma Becknell , d'origine anglaise ct al-
lemande, pour laquelle il ressentit de
l'attachement. Bientôt il l'aima d'amour
et l'épousa. Voici l'originale histoire de
ce mariage, racontée par Mme Michelet :

Engagé par les familles Haydel, Beck-
nell et Bozonier , qui habitaient près des
bords du Mississipi, M. Mialaret eut pour
élèves les enfants , les nièces, cercle
charmant de demoiselles.

La plus belle, la plus sérieuse des jeu-
nes miss était Emma Becknell , encore
enfant déjà très éclatante et croissant
d'heure en heure, comme les fleurs ra-
pides de cette étonnante contrée. Ayant
perdu sa mère, son père, régnant chez
son oncle, elle était, à douze ans, une
dame, maltresse de maison.

Mon père l'admirait fort , mais ne la
gâtait point, respectant les dons rares
de gravité morale qu'elle avait dans cet

âge tendre. Une sévérité passionnée fai-
sait déjà son caractère. De nature, elle
était née pure et pourtant très émue.
Elle était un peu seule, sentai* le besoin
d'un appui. La jeunesse légère lui allait
peu. Un sens j uste, rare à son âge, lui
disait qu'entre ses voisins et le Fran-
çais de France, son professeur , on ne
pouvait faire de comparaison. La douce
austérité de mon père, ferme et tendre,
ne l'éloignait nullement. Elle voulait un
guide qui l'aimât, qui la dirigeât.

Elle avait quatorze ans. Un jour qu'il
la grondait avec l'autorité d'un maitre,
elle dit , sans se révolter, baissant les
yeux, avec sa gravité anglaise :

— J'aimerais mieux, Monsieur, être
grondée par mon mari.

Mon père la regarda , elle avait fort
rougi. Elle était très charmante. Lui,
resta bien rêveur. Il songeait à son âge,
trente ans de plus qu'elle.

Mais la famille entière dit qu'il ne fal-
lait pas s'arrêter à cela. — Elle ne pou-
vait jamais rien vouloir que de sage...

Un mois après, Miss Emma, voilée de
blanc, revenait de l'église, la main dans
la main de mon père.

Lorsque M. Mialaret ramena sa jeune
femme en France, deux enfants leur
étaient nés, une fille et un garçon , les
deux aînés de cette petite Atnénaïs , qui
devait être plus tard Mme Michelet et qui
nous présente sa mère et ses frères en
ces termes :

c Dans mon plus lointain souvenir, je
me vois assise auprès d'une jeune dame
sérieuse, assidue au travail et qui me

surveillait de près. Sa figure, belle et
sévère, imposait par des yeux pâles ,
d'un bleu tout particulier, qu'on voit
peu dans notre Midi. Les deux aînés, nés
en Amérique, étaient les préférés. Ma
sœur avait six ans dé plus que moi, mon
frère trois. Ces jolis enfants admirés, qui
paraient si bien ma mère, auraient peut-
être suffi à son bonheur. Je vins au
monde peu désirée. ¦> On la mit en nour-
rice chez une paysanne des bords de
l'Aveyron, où elle resta quatre ans,
traitée, dit-elle, comme une pri ricesse.
Ce nom de pri ncesse lui fut conservé à
la maison. Après elle, naquirent encore
trois garçons.

Cette famille de six enfants , dont le
père faisait l'éducation, vivait à la cam-
pagne, dans une aisance relative, lors-
qu arrivèrent des revers de fortune. La
riche dot de Mme Mialaret , administrée
en Amérique par son tuteur, se trouva
diminuée par des crises de banques et
par la décision qu'avait prise M. Mialaret ,
en se trouvant propriétaire d'esclaves,
lui qui détestait l'esclavage, de les af-
franchir petit à petit et de les louer aux
maîtres qu'ils se choisissaient eux-mê-
mes, avec la faculté de se racheter sur
leurs économies.

A l'âge de soixante-cinq ans, il résolut
de partir pour la Louisiane, espérant
sauver par sa présence quelques débris
du naufrage. M. Mialaret emmenait avec
lui son fils aîné.

Atnénaïs , revenue de la pension de-
puis peu, était presque dépaysée à la
maison ; sa mère avait perdu l'habitude

de l'employer, de la nommer, elle se
faisait servir par ses garçons pour les
préparatif s.

1 Mon frère aine, raconte-t-elle, pen-
ché sur sa valise, qu'il faisait , défaisait ,
ne semblait déj à plus avec nons. Il ou-
vrait par moments de grands yeux ; on
eut dit qu 'il voyait l'infini des horizons
de la mer. Dans les moments de halte,
mou père et ma mère avaient des entre-
tiens ; le plus souvent ma sœur restait,
entendait tout. C'était peut-être naturel
et, cependant , n'être de rien, ni des
préparatifs, ni des conversations , cela
me troublait , m'irritait.

Les adieux fu rent déchirants : Ma
mère allait du mari au fils , ne se con-
naissant plus. Mon père, dans une an-
goisse extrême, allait devant. Mais il lui
fallait encore revenir vers ma mère, la
raisonner, lui dire qu'il reviendrait... »

Hélas ! il ne revint pas. Atteint du
typhus, il mourut peu après son arrivée
à Cincinnati , où il avait placé son fils au
collège.

La maison paternelle fut vendue. « Ce
fut le coup de grâce ! » L'acquéreur ne
respect a ni les vieux arbres fruitiers , ni
les chênes centenaires, ni les beaux om-
brages de l'étang, tout fut rasé et devint
terre de rapport.

Les pauvres animaux , aimés et choyés
par la famille, Je chien, la pie Margot,
les deux petits ânes, les dix sept chats,
prirent des chemins différents, plusieurs
allèrent , dans les bois environnants ,
vivre à l'état sauvage.

La belle famille se dispersa et celle
qui devait être Mme Michelet dut, comme
son père, demander à l'enseignement les
ressources d'une vie qui commençait
sous d'aussi sombres auspices. Elle partit
pour Vienne en 1847, pour faire l'édu-
cation des enfants d'une famille prin-
cière d'Autriche. Elle avait alors 17 ans.

Un hasard la fit connaître à Michelet,
qui eut l'intuition de son grand caractère
et sut s'en faire aimer. Il l'épousa et dut
un renouvellement de vie à cette jeune
âme qu'il forma , qu 'il créa, et dans la-
quelle il sentit revivre toutes ses im-
pressions de jeunesse.

ils allèrent s'établir aux environs de
Nantes, sur une colline, non-loin de la
mer et restèrent là deux ans, isolés de
tous, travaillant sans relâche et satisfaits
de leur sort. Celle qui, durant toule son
enfance, avait été appelé la princesse,
devenue tour à tour lingère, cuisinière
et fermière, consacrait sa matinée aux
soins du ménage et donnait le reste de
la journée aux tra vaux de son mari qui ,
lui, était resté enfermé et avait travaillé
seul dès la pointe du jour.

Après le déjeuner le professeur faisait
un cours à son unique élève, il jetait
dans l'esprit de sa jeune auditrice toutes
ses pensées, toutes ses découvertes , toutes
les révélations de l'histoire ; aussi Mme
Michelet est-elle devenue rapidemen t sa
collaboratrice.

Elle s'est bornée à écrire seule les
Mémoires d'une enfant , qu'elle a dédiés
à son mari , et à inspirer, copier, servir
de secrétaire à Michelet, d'aucuns disent
à l'aider considérablement de son talent
personnel, aussi grand que celui devant
ltquel elle s'effaçait. Devenue veuve,
elle s'est vouée à la pieuse tâche de pu-
blier ce que le grand historien avait
laissé de notes, documents , lettres et
souvenirs.

De sa radieuse beauté, Mme Michelet a
gardé un cachet de grâce et de distinc-
tion infinies. Mais ce qu'on ne saurait
rendre, c'est la bonté profonde, le charme
simple qui émane de cette femme supé-
rieure, extraordinairement douée.

A l'admirer si grande, si intelligente
et si sccourable , on comprend l'influence
qu'elle a exercée par son esprit et son
cœur sur Michelet, un des plus ardents
génies du XIX me siècle.

JEANNE DE PARIS .

Lumière électrique. — Le Conseil ad-
ministratif de la ville de Genève vient
de décider des rabais importants du prix
de la lumière électrique. Ces rabais sont
d'environ 20% des anciens prix. Il nous
a paru intéressant de vérifier à ce propos
s'il était exact que les prix pratiqués à
Neuchâtel fussent aussi bas qu'on nous
le disait, et nous avons dressé un ta-
bleau des nouveaux prix de Genève et
des prix actuels de notre ville. Il serait
trop long de donner ici tout ce tableau ;
mais nous en extrairons les chiffres sui-
vants qui se rapportent au coût d'une
lampe de 16 bougies, type le plus usité,
brûlant en une année un certain r.ombre
d'heures.

On paie par an pour :
Neuchâtel . Genève.

250 heures fr. 9 60 fr. 13 75
500 > > 17 60 » 26 15
750 » > 24 80 » 39 20

1000 » » 32 — » 49 50
1500 • » 44 — » 70 15
2000 » • 56 — > 88 —
Les prix de Genève, tout diminués

qu'ils soient , sont encore passablement
plus chers que ceux de Neuchâtel , méme
en faisant intervenir le fait qu'il com-
prennent le renouvellement des ampou-
les, renouvellement qui vaut environ un
franc par 500 beures.

Nous avons entendu dire qu'en revan-
che les lampes emp loyées à Genève don-
nent plus de lumière que les nôtres. Il
y a à cela quelque chose de vrai. Infor-
mations prises, Genève emploie des lam-
pes démarquées, c'est-à dire qui donnent
un nombre de bougies réel passablement
plus fort à l'origine que le chiffre mar-
qué. La différence peut être de 15 à 20 yB,tandis qu'elle est maintenue ici aux en-
virons de 5 à 10 %•

Même en tenant compte de tous ces
facteurs, les prix pratiqués ici restent
encore en dessous de ceux de la grande
cité, qui pourtant jouit dé forces motri-
ces nouvelles dont le prix de revient est
notablement plus bas que celui qu'on a
pu obtenir à l'usine des Clées.

Notons cependant que la commune de
Couvet fournit la lumière électrique à
plus bas prix encore que celle de Neu-
châtel, puisque, pour une lampe de 16
bougies, elle ne fait payer que 10 francs
jusqu'à 400 heures, 20 fr. jusqu'à 800 et
30 fr. jusqu 'à 1200. N'oublions pas non
plus que la commune de Couvet fait à
ses frais toute l'installation extérieure et
intérieure, qu'elle l'entretient en bon
état et que seules les lampes à remplacer
sont à la charge de l'abonné.

CHRONIQUE LOCALE

E G L I S E  N A Z I ON A L E
8% h. m. Catéchisme au Temple du Bas.
10 h. 1" Culte à la Collégiale.
11 n. 2»« Culte à la Chapelle des Terreaux.
7 h. soir. 3" Culte à la Chapelle des Terreaux.

Tous les samedis, réunion de prières et
d'édification , à 8 h. du soir, à la Chapelle
des Terreaux.

Deutsche ref ormirte Gemeinde.
l,'»10 Uhr. Unterefeircne: Predigtgottesdienst.
ïl Uhr. Terreauschule : Kinderieare.

Vignoble :
Vormittags 9 Uhr, Gottesdienst in Peseux.
Nachmittags V, 3 Uhr, Gottesd. in Boudry.

Communion.

EGLISE INDEPENDANTE
Samedi 12 décembre, 8 h. s. Réunion de prières.

Petite salle.
Dimanche 13 décembre :

8 V» h- m. Catéchisme, Grande Salle.
9 »/, b. m. Culte d'édification mutuelle ; (Luc

III, 1-18) et communion. Petite Salle.
10 '/ t h. m. Culte au Temple du Bas/I
7 h. s. Conférence missionnaire présidée par

M. Edm. Perregaux, missionnaire. lGrande
Salle.

Chapelle de l'Ermitage.
10 h. m. Culte.
Salle moyenne. Mercredi , 8 h. soir. Etude

biblique. i,. r^S
OKUHOH OF EKGI.A5TDJ

ÊSSë Salle des Pasteurs : Collégiale 5.jS?;*âà
Morning. 10.80. Service and Sermon. Holy

Communion l'1 and 8rd Sundays.

DETJTSOHB STADTMISSION
Jeden Donnerstag und Sonntag, Abends

8 Uhr, Versammlung im mittleren Conferenz-
Saal.

ORATOIRE ÉVANGÉLIQUE BAPTISTE
Rue de la Place d'Armes

Mercredi : 8 h. s. Etude biblique.
Samedi : 8 h. s. Réunion de prières.
Dimanche : 9 1/2 heures m. Culte avee Cène. —

8 heures soir. Réunion d'évangélisation.

Deutsche Methodisten-Gemeinde,
Rue des Beaux-Arts n» 11

Jeden Sonntag : Morgens 9 1/2 Uhr, Gottes-
dienst ; Abends 8 Uhr, Gottesdienst.

Jeden Dienstag, Abends 8 Uhr, Bibelstunde.

SALLE D'EVANGELISATION
Rue de l'Orangerie.

Dimanche s.. 71/2 h.Réunion d'évangélisation.
Mercredi soir, 8 h. Etude biblique.

ÉGLISE OATHOLiaiTE ,
Chapelle de l'hôpital de la Providence.

Messe à 6 heures du matin.
Ég lise paroissiale.

Messe à 8 heures, suivie du catéchisme à tous
les enfants.

Grand-messe à 9 3/4 heures avec sermon.
Vêpres à 1 1/2 heure.

CULTES DU DIMANCHE 13 DÉCEMBRE 1896

NOUVELLES SUISSES

Liberté des cultes. — En septembre
1895, les capitaines de l'Armée du salut
Waldvogel et Peyron avaient tenu dans
les bois de Berthoud des exercices reli-
gieux. Les personnes qui avaient pris
part à ces exercices avaient été condam-
nées par la chambre de police du canton
de Berne à une amende pour contraven-
tion au décret du Conseil exécutif ber-
nois, du 27 août 1884, suivant lequel les
réunions et services divins en plein air de
l'Armée du alut étaient interdits. Saisi
d'un recours contre ce jugement , le Tri-
bunal fédéral l'a reconnu fondé. Il a
estimé que le décret du Conseil exécutif
bernois n'est pas admissible au point de
vue de la Constitution fédérale, et il a
prononcé que, dès lors, un jugement ap-
puyé sur ce décret ne peut pas exister
en droit.

BERNE. — Le juge de police de Berne
vient d'infliger une punition exemplaire
à un jeune paysan de Kônitz qui s'était
permis de maltraiter avec une cruauté
inouïe un cheval à lui confié. Le magis-
trat a condamné le drôle à 20 fr. d'a-
mende et à dix jours de prison.

SAINT-GALL. — Une tempête d'une
violence extraordinaire s'est déchaînée
dimanche matin sur la région de Ror-
schach , au bord du lac de Constance. Les
toitures les mieux construites de la ville
ont subi des avaries, et le nombre des
cheminées renversées par le vent est in-
calculable. Sur le lac, le temps était abo-
minable, et l'on signale plusieurs naufra-
ges au large, mais il ne s'agit que d'em-
barcations de petit tonnage. Le vapeur
Geiger a recueilli à son bord , en plein
lac, le patron pêcheur Heier, avec deux
hommes d'équipage, dont le canot avait
été culbuté, quille sur fond, par les la-
mes furieuses.

FRIBOURG. — Le comité fribourgeois
en faveur des Arméniens a recueilli
dans le canton 40,000 signatures.
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